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Nouveau coup de maître de l’Algérie au Conseil de sécurité 
de l’ONU

L’Algérie, un partenaire essentiel pour le Royaume-Uni 
en Afrique

Algérie-Royaume-Uni :
Le Conseil d’affaires compte jouer un rôle clé dans 

le renforcement de la coopération bilatérale

Lors de la session du 
Conseil de sécurité tenue 
jeudi, l’Algérie a marqué 

un tournant important sur la 
scène internationale en obtenant 
un accord historique permettant 
à la Libyan Investment Authority 
de réinvestir ses actifs gelés 
dans des institutions financières 
internationales.
Ce succès, fruit des efforts 
diplomatiques algériens, 
représente une étape essentielle 
pour protéger ces actifs contre 
la dépréciation, préserver leur 
valeur et leurs rendements, et 
ainsi servir les intérêts du peuple 

libyen.
Par ailleurs, l’Algérie a réussi à 
faire adopter une autre résolution 
imposant au Comité des 
sanctions sur la Libye d’informer 
les autorités libyennes de toutes 
les correspondances concernant 
les actifs gelés. 
Cette mesure renforce la 
transparence et offre à la Libye 

une meilleure visibilité sur ses 
fonds.
La diplomatie algérienne 
démontre une fois de plus sa 
capacité à obtenir des avancées 
concrètes dans les dossiers 
sensibles.

Focus sur les droits 
des enfants à Gaza

Dans le cadre de sa présidence 
du Conseil de sécurité en janvier, 
l’Algérie, en collaboration 
avec la Russie, a convoqué une 
réunion prévue jeudi prochain 
pour discuter de la situation 
alarmante des enfants à Gaza.
Ce débat portera sur les 

conséquences des crimes de 
guerre commis par les forces 
d’occupation israéliennes 
depuis plus d’un an, une période 
marquée par des pertes humaines 
dramatiques et des conditions de 
vie insoutenables.
Les chiffres sont accablants : 
plus de 46 876 martyrs, dont 
une grande majorité d’enfants 
et de femmes, et plus de 110 
642 blessés. À cela s’ajoutent 11 
000 disparus et des milliers de 
familles déplacées. 
Gaza, ravagée par les 
bombardements, est plongée 
dans une crise humanitaire parmi 

les pires au monde, où la famine 
et les destructions affectent 
particulièrement les enfants et les 
personnes âgées.

L’Algérie, un acteur clé 
sur la scène internationale

En se mobilisant pour protéger 
les intérêts de la Libye et en 
mettant en lumière la tragédie 
de Gaza, l’Algérie confirme 
son rôle de leader régional et 
international. 
Ses initiatives soulignent sa 
détermination à œuvrer pour 
la justice, la stabilité et le 
développement dans les régions 
en crise.

L’ambassadeur du 
Royaume-Uni de 
Grande-Bretagne et 

d’Irlande du Nord en Algérie, M. 
James Robert Stephen Downer, a 
affirmé, jeudi, que l’Algérie est 
un partenaire essentiel pour le 
Royaume-Uni en Afrique.
“Nous considérons que l’Algérie 
est un partenaire essentiel pour 
le Royaume-Uni en Afrique”, a 
déclaré M. Downer au terme de 
la cérémonie de remise de ses 
lettres de créance au président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, soulignant que le 

Gouvernement de son pays “est 
prêt à aller de l’avant dans le 
renforcement de sa coopération 
avec l’Algérie dans tous les 
domaines”.
Les relations entre l’Algérie et 
le Royaume-Uni sont “solides 
et reposent sur le partenariat et 
le respect mutuel”, a-t-il ajouté, 
soulignant que les deux pays 
étaient “liés par des relations 
étroites dans les domaines du 
commerce, de la défense, de la 
culture et de l’éducation”.
Il a, par là même, souligné que 
son pays avait pris conscience de 

“l’intérêt porté par les Algériens à 
l’utilisation de la langue anglaise 
dans l’enseignement”.
A cette occasion, l’ambassadeur 
britannique a affiché la volonté 
de son pays de “développer son 
partenariat avec l’Algérie dans 
la lutte contre le changement 
climatique et pour relever 
les défis de la transformation 
dans le secteur énergétique” 
et de “renforcer davantage la 
dynamique de l’industrie et 
des services pour soutenir la 
croissance dans les deux pays”.
“Ensemble, nous pouvons faire 

plus pour relever les différents 
défis auxquels le monde est 
confronté aujourd’hui”, a ajouté 
l’ambassadeur.
Il a également mis en exergue 
“la coopération entre les 
deux pays au Conseil de 
sécurité des Nations Unies, 

notamment suite à l’accession 
de l’Algérie à la présidence de 
cet organe”, appelant de ses 
vœux le renforcement de cette 
coopération entre les deux 
parties.
Le diplomate britannique a, 
par ailleurs, souhaité pouvoir, 
à travers sa mission en Algérie, 
“découvrir ce pays unique par 
son histoire antique et la vitalité 
de sa jeunesse, en visitant un 
maximum de wilayas pour 
connaître la géographie, la culture 
et la gastronomie algériennes”.

Le Conseil d’affaires algéro-
britannique (ABBC) compte 
jouer un rôle clé dans le 

renforcement de la coopération 
économique bilatérale et soutenir les 
hommes d’affaires des deux pays, 
en vue de concrétiser des projets 
de partenariat dans divers secteurs 
d’activités, a souligné jeudi à Alger, 
Martyn Roper, nouveau président du 
Conseil.
M. Roper s’exprimait lors d’une 
conférence de presse animée à 
l’occasion de son installation à la 
tête de cette instance, succédant à 
Lady Olga Maitland, qui a assuré la 
présidence de ce conseil d’affaires 
depuis sa création il y a 20 ans.
Dans ce cadre, M. Roper, diplomate 
de carrière et ambassadeur du 
Royaume-Uni à Alger entre 2010-
2014, a affirmé que ce Conseil “veut 
jouer un rôle clé dans le renforcement 
de la coopération entre les deux pays, 
en soutenant les gouvernements et 

les hommes d’affaires britanniques 
et algériens, dans le cadre de 
leurs projets d’installations et de 
coopération”.
Le nouveau président de l’ABBC 
a, dans ce contexte, mis en avant 
la “grande opportunité” qui s’offre 
aux deux pays actuellement pour 
renforcer les échanges commerciaux 
et économiques.
Il s’agit, notamment, de saisir 
l’opportunité de l’installation 
du nouveau gouvernement 
britannique, dirigé par M. Keir 
Starmer, la nomination d’un nouvel 
ambassadeur britannique en Algérie, 
James Downer, ainsi que le nouvel 
ambassadeur d’Algérie auprès 
du Royaume-Uni, de la Grande-
Bretagne et de l’Irlande du Nord, 
Noureddine Yazid, a-t-il mentionné.
“L’arrivée de ces personnalités 
constitue une grande opportunité 
pour faire plus à l’avenir et 
renforcer les liens économiques et 

commerciaux entre les deux pays”, 
a-t-il souligné, tout rappelant le 
discours prononcé à Londres par le 
ministre d’Etat, ministre des Affaires 
étrangères, de la Communauté 
nationale à l’étranger et des Affaires 
africaines, Ahmed Attaf, lors de sa 
visite en novembre 2023, où il avait 
plaidé pour “un rôle des Conseils 
d’affaires dans le renforcement 
du partenariat économique” et 
l’établissement de réseaux de 
contacts formels et informels, entre 
l’Algérie et le Royaume-Uni”.
Evoquant l’état de la coopération 
entre les deux pays, le président de 
l’ABBC a indiqué que le volume des 
échanges a connu une “augmentation 
significative” en 2023, relevant 

qu’il existe “un intérêt et un besoin 
considérables manifestés des deux 
côtés pour davantage d’interactions 
commerciales et de projets de 
partenariat dans de nombreux 
domaines d’activités, notamment 
dans le contexte de la sortie du 
Royaume Uni de l’Union européenne 
(Brexit)”.
“Nous avons beaucoup de travail 
à faire ensemble dans plusieurs 
secteurs, où il existe du potentiel 
que nous pourrions développer 
en commun, notamment dans les 
domaines des hydrocarbures, les 
énergies renouvelables, l’agriculture, 
les services financiers, la santé et 
l’industrie pharmaceutique, ainsi que 
le secteur des mines”, a-t-il estimé, 
assurant que le Conseil va aider 
les deux parties à aller dans cette 
direction.
Exprimant sa satisfaction de travailler 
de nouveau avec l’Algérie, M. Roper 
a rendu hommage à sa prédécesseur, 

Mme Lady Olga Maitland, pour 
“son engagement et son dévouement 
au sein du Conseil au cours de ses 
vingt dernières années, en œuvrant 
à soutenir le développement des 
relations bilatérales et en offrant une 
aide aux entreprises”.
De son côté, Mme Maitland, qui 
occupe désormais le poste de 
président d’honneur du Conseil, a 
exprimé “sa profonde admiration et 
son profond respect pour l’Algérie 
qui a connu ces dernières années une 
transformation et une dynamique 
remarquables”, assurant que “les 
relations économiques entre les deux 
pays sont appelées à se renforcer et 
à se développer davantage dans les 
prochaines années”.
Pour rappel, le Conseil d’affaires 
algéro-britannique a été fondé en 
2005 et a pour mission de promouvoir 
les relations commerciales ainsi que 
l’investissement entre l’Algérie et le 
Royaume-Uni.
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Salaire attractif, primes et CDD de 3 ans :
Le gouvernement recrute les titulaires du diplôme de doctorat 

dans les institutions publiques de recherche

Algérie :
L’intelligence artificielle au cœur des priorités académiques 

et économiques

Le gouvernement algérien 
vient de franchir 
une étape majeure 

pour renforcer la recherche 
scientifique et technologique. 
Un décret exécutif, publié dans 
le dernier numéro du Journal 
Officiel (n°88), ouvre la voie 
à l’embauche des détenteurs 
du diplôme de doctorat dans 
les institutions publiques de 
recherche.
Avec des contrats de trois ans 
renouvelables, une rémunération 
attractive et des missions 
variées, ce texte vise à valoriser 
l’expertise des titulaires de 
doctorat tout en répondant aux 
besoins des établissements 
scientifiques.
Le décret, daté du 30 décembre 
2024, s’adresse aux titulaires 
d’un doctorat ou d’un diplôme 
étranger reconnu équivalent. 
Il concerne spécifiquement les 

personnes qui ne sont pas déjà 
salariées, ne perçoivent pas de 
revenus réguliers et n’exercent 
pas une profession libérale. 
En d’autres termes, il cible les 
experts qualifiés disponibles 
pour contribuer à la recherche 
publique.

Recrutement – Recherche 
scientifique : 

Les missions clés des titulaires 
du diplôme de doctorat 

recrutés
Les docteurs pourront être 
recrutés par trois types 
d’établissements publics. Ceux 
à caractère scientifique, culturel 
et professionnel, ceux à caractère 
scientifique et technologique. 
Ainsi que d’autres structures 
impliquées dans la recherche 
scientifique et le développement 
technologique. Ces institutions 
offriront des contrats à durée 
déterminée (CDD) de trois ans, 

renouvelables une fois sous les 
mêmes conditions. Le processus 
de recrutement reposera sur une 
sélection sur dossier, en fonction 
des postes disponibles et des 
budgets alloués. Les docteurs 
recrutés auront pour missions :
•Mener des projets de recherche 
en lien avec les activités de 
l’institution ;
•Gérer scientifiquement les 
projets qui leur sont confiés ;
•Respecter les délais et les 
programmes de travail annuels ;
•Contribuer à l’innovation et 
au développement de nouvelles 

connaissances ;
•Participer à des projets 
nationaux stratégiques ;
•Valoriser et diffuser les résultats 
de leurs recherches ;
•Représenter leur institution lors 
d’événements scientifiques ;
Salaire et conditions de travail: 
Ce que gagnent les docteurs 

en recherche publique
De plus, le décret mentionne que 
la rémunération mensuelle est de 
60 000 dinars, répartis comme 
suit :
•40 000 dinars fixes ;
•20 000 dinars variables, liés à 
l’évaluation de la performance 
par l’institution ;
Le gouvernement versera cette 
somme tous les trois mois, en 
la soumettant aux cotisations de 
sécurité sociale et de retraite. Il 
prévoit également une prime de 
fin de contrat.
Par ailleurs, le contrat prévoit des 

conditions de rupture précises, 
encadrées par des clauses qui 
protègent à la fois l’institution 
employeuse et le docteur. Ces 
dispositions permettent de mettre 
fin à la collaboration dans des 
situations bien définies, tout 
en garantissant un processus 
équitable et transparent. Voici les 
cas de rupture prévus, outre le 
cas de désaccord :
•En cas d’évaluation négative 
des activités scientifiques, après 
un préavis de deux mois ;
•En cas de faute professionnelle 
grave, attestée par un rapport du 
chef de projet ;
•En cas de poursuites judiciaires 
ou d’absence injustifiée de plus 
de dix jours ;
En somme, à travers cette 
initiative, l’Algérie cherche à 
mobiliser ses cerveaux pour 
accélérer son développement 
scientifique.

L’Algérie marque 
des points dans 
l’intégration de 

l’intelligence artificielle (IA) à 
ses stratégies de développement. 
Entre initiatives académiques, 
rencontres internationales et 
projets multisectoriels, l’IA 
s’impose comme un levier 
essentiel pour relever les défis 
technologiques et économiques 
du pays.
Oran accueillera les 16 et 17 avril 
2025 la première conférence 
internationale sur la sécurité 
cybernétique et les applications 
de l’IA (I2CSAI 2025). 
Organisée par l’Association 
nationale des enseignants-
chercheurs algériens en 
partenariat avec l’université 
USTO-Mohamed Boudiaf, 
dirigée par le Pr Ahmed Hamou, 
cet événement réunira des experts 
nationaux et internationaux pour 
explorer les enjeux liés à la 
cybersécurité et aux innovations 
IA.
Cette initiative s’inscrit dans 
une dynamique plus large. En 
décembre 2024, l’université 
USTO avait déjà organisé le 
séminaire Geosmart, dédié aux 
applications géospatiales de 
l’IA, sous la présidence de la Pr 
Hadria Fizazi. 
L’événement a vu la participation 
du Centre des techniques 
spatiales d’Oran, confirmant 
l’engagement de l’Algérie dans 
l’usage stratégique de l’IA.

Implication académique 
et institutionnelle

Pour répondre aux besoins 

croissants en compétences IA, 
l’Algérie a lancé des initiatives 
structurantes. 
Parmi elles, la création d’une 
École supérieure d’intelligence 
artificielle, en parallèle 
avec une École supérieure 
de mathématiques, afin de 
renforcer les bases scientifiques 
nécessaires.
Actuellement, une cinquantaine 
d’universités algériennes 
proposent des formations en IA, 
soutenues par une vingtaine de 
laboratoires spécialisés. 
Le pays compte aussi sur sa 
diaspora pour stimuler les 
échanges et favoriser l’innovation 
dans ce domaine.
Le Conseil scientifique de 
l’intelligence artificielle, formé 
de compétences nationales 
basées en Algérie et à l’étranger, 
joue un rôle clé. 
Ce conseil a pour mission de 
promouvoir l’usage et la maîtrise 
de l’IA, avec un soutien actif du 
gouvernement.

Des applications concrètes 
et une vision multisectorielle

L’intelligence artificielle trouve 
progressivement sa place dans 
des secteurs variés, comme 
l’explique Redouane Tlemsani, 
directeur de la maison de 
l’intelligence artificielle à 
l’USTO.
Selon lui, des projets concrets 
sont en cours, notamment 
dans l’industrie pétrolière 
avec Sonatrach, qui cherche 
à optimiser la gestion de ses 
déchets industriels grâce à l’IA.
D’autres domaines, comme la 

cybersécurité et la médecine, 
bénéficient également des 
avancées en IA. 
Une doctorante de l’USTO 
travaille, par exemple, sur 
la détection des intrusions 
numériques via des systèmes 
intelligents capables d’identifier 
et d’anticiper les menaces.

Une transformation 
numérique en cours

Le développement de l’IA est 
indissociable de la transformation 
numérique. En Algérie, cette 
transformation est déjà amorcée, 
notamment dans l’éducation, où 
une évaluation nationale est en 
cours. 
La création des data-centers est 
également une étape cruciale 
pour soutenir cette transition 
et maximiser l’exploitation des 
données dans divers secteurs.

Les axes principaux 
de la stratégie nationale

Le professeur Marouane Debbah, 
président du Conseil scientifique 
pour l’intelligence artificielle, 
a présenté les grandes lignes de 
cette stratégie, élaborée sous 
la supervision du ministère de 
l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche scientifique. Celle-ci 
repose sur quatre axes majeurs :
1.Encourager la recherche 
scientifiqueen intelligence 
artificielle.
2.Renforcer les capacités 
humaines et techniques.
3.Accompagner les start-upet 
soutenir les centres de données.
4.Identifier des secteurs 
prioritaires tels que la sécurité, 
l’agriculture, l’industrie et la 
santé.
Debbah a également mis en avant 
l’importance de coordonner les 
efforts entre les différents acteurs 
pour intégrer l’intelligence 
artificielle dans l’économie 

nationale.
Qui est Marouane Debbah ?

Le professeur Marouane 
Debbah est l’un des chercheurs 
algériens les plus influents dans 
les domaines des technologies 
avancées et de l’intelligence 
artificielle.
Actuellement professeur à 
l’Université Khalifa à Abu 
Dhabi, il est également directeur 
fondateur du Centre de recherche 
sur la sixième génération (6G).
Avec une carrière marquée 
par des postes prestigieux, 
notamment chez Huawei et 
des institutions académiques 
renommées, Debbah a 
contribué au développement de 
technologies de pointe, y compris 
celles des réseaux mobiles 5G et 
de l’intelligence artificielle.
Il détient plus de 40 brevets et a 
reçu de nombreuses distinctions 
scientifiques.
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LES AUTORITÉS SAISISSENT UNE IMPORTANTE 
QUANTITÉ DE COCAÏNE À TLEMCEN:

 2 individus arrêtés

DÉCLARATION D’IMPÔTS:
Prolongation du délai jusqu’au 30 janvier 2025

URBANISME:
L’État déclare la guerre 

aux citernes d’eau et aux 
climatiseurs sur les balcons

LES BARRAGES ALGÉRIENS SE 
REMPLISSENT:

Un soulagement après 
une période de sécheresse

Les forces de sécurité de la 
wilaya de Tlemcen ont réalisé 
une importante opération en 

saisissant 2,3 kg de cocaïne et en 
arrêtant deux individus dans la ville 
de Maghnia. Cette intervention, qui 
s’inscrit dans le cadre de la lutte 
contre le trafic de drogue, a également 
permis de démanteler un réseau 
criminel organisé, impliqué dans le 
blanchiment d’argent.
Selon le communiqué publié 
ce vendredi par la cellule de 
communication de la sûreté de 

wilaya, l’opération a été menée par 
les agents de la Brigade de recherche 
et d’intervention (BRI), relevant 
de la police judiciaire de Tlemcen. 
L’intervention a été déclenchée suite 
à des renseignements précis signalant 
les activités suspectes d’un réseau 
criminel spécialisé dans le trafic de 
cocaïne et le blanchiment d’argent.
Les investigations approfondies ont 
permis de localiser les membres 
du réseau à Maghnia, une région 
frontalière bien connue pour être 
un point stratégique dans les trafics 

illicites. Grâce à un travail de 
terrain minutieux, les agents ont pu 
interpeller deux suspects et saisir une 
importante quantité de cocaïne, ainsi 
que des équipements et fonds liés aux 
activités criminelles.
Les résultats de l’opération : les 
autorités font une impressionnante 
saisi
Outre les 2,3 kg de cocaïne saisis, 
les forces de l’ordre ont également 
confisqué trois véhicules, une moto et 
une somme d’argent de trois millions 
de dinars algériens. Ce montant est 

suspecté de provenir 
directement du trafic de drogue. Ces 
éléments confirment l’ampleur des 
activités criminelles du réseau et leur 
organisation, axée sur le transport et 
la distribution de drogues dures.
Les deux individus arrêtés ont 
été présentés devant les autorités 
judiciaires compétentes. Ils font 
face à plusieurs chefs d’accusation, 
notamment la possession, le transport 
et la commercialisation de drogues 
dans un cadre illégal. Ils sont également 
poursuivis pour blanchiment d’argent 

en bande organisée. Ces charges, 
particulièrement graves, témoignent 
de la complexité et de la dangerosité 
du réseau criminel.
Cette saisie illustre une nouvelle fois 
l’engagement des forces de sécurité 
algériennes dans la lutte contre le 
trafic de drogue et le crime organisé. 
Ces activités illégales représentent 
une menace directe pour la sécurité 
publique et l’économie nationale.

La Direction Générale des 
Impôts (DGI) a récemment 
annoncé un report du 

délai pour la soumission des 
déclarations fiscales concernant la 
Taxe Forfaitaire Unique (TFU), 
désormais fixé au 30 janvier 2025. 
Cette taxe s’applique principalement 
aux petites entreprises, aux 
entrepreneurs individuels et aux 
professions libérales, dont les 
revenus ou le chiffre d’affaires ne 
dépassent pas un certain seuil.
Le formulaire de déclaration, le 
G 12 bis, simplifie les démarches 

fiscales en regroupant plusieurs 
prélèvements fiscaux, notamment 
l’impôt sur le revenu et les cotisations 
sociales. Ce prolongement offre une 
seconde chance pour régulariser la 
situation fiscale sans encourir de 
pénalités.
Dans un effort pour moderniser les 
procédures fiscales, la DGI a mis en 
place deux plateformes numériques 
: « Jibayatik » et « Moussahamatik 
». Ces outils permettent aux 
contribuables de soumettre leurs 
déclarations fiscales en ligne, 
accessibles à tout moment, 24 heures 
sur 24 et 7 jours sur 7. Ils offrent la 
possibilité de consulter et de payer 
les taxes de manière simplifiée, 
que ce soit via un ordinateur ou 

un smartphone. L’objectif de 
cette numérisation est de réduire 
les déplacements et d’optimiser 
l’expérience des contribuables en 
facilitant l’accomplissement de 
leurs obligations fiscales à distance. 
Ces plateformes s’inscrivent dans 
une volonté de modernisation de 
l’administration fiscale algérienne, 
pour une gestion plus rapide et 
efficace.
Qui est concerné par cette 
prolongation ?
Tous les contribuables assujettis à la 
TFU sont concernés par ce report, 
ce qui inclut les professionnels 
des secteurs du commerce, de 
l’artisanat, des services, ainsi que 
les indépendants. Il est crucial que 

ces derniers veillent à déclarer 
correctement leurs revenus ou 
leur chiffre d’affaires pour l’année 
fiscale concernée, afin d’éviter toute 
irrégularité.
La DGI met en garde contre les 
risques d’amendes et de pénalités 
de retard en cas de non-respect de 
la nouvelle échéance. Ce report 
représente donc une opportunité 
pour tous ceux qui auraient négligé 
la date limite initiale.
Comment déclarer ses impôts 
avant la nouvelle date limite ?
Pour respecter la nouvelle 
échéance, il est important de suivre 
quelques étapes simples. D’abord, 
il est nécessaire de rassembler les 
documents nécessaires, comme les 

relevés de revenus ou de chiffre 
d’affaires. Ensuite, l’accès aux 
plateformes « Jibayatik » ou « 
Moussahamatik » permettra de 
soumettre la déclaration en ligne. 
Avant de finaliser la procédure, il est 
essentiel de vérifier l’exactitude des 
informations saisies pour éviter les 
erreurs.
Enfin, les taxes peuvent être réglées 
directement en ligne via des options 
de paiement électronique. Pour ceux 
qui préfèrent une démarche plus 
traditionnelle, il reste possible de 
déposer la déclaration et de régler 
les taxes dans les centres fiscaux 
locaux. Ce report offre donc une 
véritable chance de régularisation 
pour les contribuables.

Lors d’une séance plénière consacrée 
aux questions orales au Conseil de la 
Nation, présidée par Salah Goudjil, le 

ministre de l’Habitat a annoncé des mesures 
drastiques pour lutter contre les modifications 
non autorisées dans les logements publics. En 
présence de membres du Gouvernement, il a 
évoqué une vaste opération de contrôle lancée 
en novembre dernier, visant les altérations 
constatées à l’intérieur des logements, sur 
leurs façades et dans les locaux communs.
Contrôles rigoureux pour préserver 
l’intégrité des logements publics
Ces contrôles s’inscrivent dans le cadre 
d’une circulaire adressée aux responsables 
des Offices de promotion et de gestion 
immobilières (OPGI), au Directeur général 
de l’Agence nationale de l’amélioration et du 
développement du logement (AADL), ainsi 
qu’à la filiale AADL GEST IMMO. Entre le 10 
novembre et le 31 décembre 2024, pas moins 
de 176 605 logements relevant du programme 
AADL ont été inspectés. Ces visites ont donné 
lieu à l’envoi de 4 765 mises en demeure, au 
dépôt de 1 378 dossiers auprès de la Justice et 
à la restauration de 4 387 logements dans leur 
état initial.
Parmi les irrégularités relevées figurent 
l’installation de citernes d’eau sur les toits 
ou dans les espaces communs, ainsi que la 
pose de climatiseurs sur les façades, avec 638 
cas signalés. En outre, 2 462 modifications 
intérieures ou touchant les parties communes 
ont été détectées.
Vers un contrôle renforcé et une refonte des 

lois pour un développement durable
Le ministre a souligné que ces mesures 
de contrôle concernaient pour l’instant les 
logements AADL, mais qu’elles seraient 
bientôt étendues à l’ensemble des promoteurs 
immobiliers publics, aux OPGI et aux sociétés 
nationales de promotion immobilière. Ces 
entités gèrent un parc immobilier regroupant 
plus de 1,6 million d’unités.
Afin de renforcer la réglementation et 
d’empêcher les modifications anarchiques, le 
ministre a annoncé une révision de la loi sur 
l’aménagement et l’urbanisme. Cette refonte 
vise à intégrer les principes du développement 
durable et à créer une police spécialisée en 
urbanisme pour garantir une gestion optimale 
des mécanismes et outils d’urbanisme.

Le taux de remplissage des barrages en 
Algérie a atteint 34,96 % au 16 janvier 
2025, selon le ministre des Ressources 

en Eau, TahaDerbal. 
Les pluies abondantes enregistrées récemment 
devraient permettre une amélioration 
significative de la situation hydrique nationale, 
notamment dans certaines régions qui étaient 
durement touchées par la sécheresse.
Des augmentations notables ont été constatées 
:
•À l’Ouest, le taux de remplissage est passé 
à 43,76 % en 2024 contre seulement 17,88 % 
en 2023.
•À l’Est, les barrages affichent un taux de 
53,45 %, bien qu’il reste en légère baisse par 
rapport aux 60,12 % de l’an dernier.
•Au Centre, le taux reste plus modeste, à 
16,80 %.
Deux barrages majeurs, le barrage Kissir dans 
la wilaya de Jijel et le barrage Mexa dans 
la wilaya d’El Tarf, ont atteint leur capacité 
maximale, illustrant les bénéfices directs des 
précipitations.
Une stratégie proactive pour répondre aux 
besoins en eau
Malgré cette amélioration, le ministère 
anticipe les scénarios les plus extrêmes, 
comme des périodes de sécheresse totale, pour 
garantir un approvisionnement continu en eau 
potable. 
Pendant le mois de Ramadan, l’état mettra 
en œuvre des mesures spécifiques, incluant 
l’utilisation accrue des barrages ainsi qu’une 
meilleure répartition des ressources pour 
répondre aux besoins accrus des citoyens.

L’Algérie mise sur une expansion importante 
de ses infrastructures hydriques. Le ministère 
prépare actuellement des études pour la 
construction de nouveaux barrages à travers 
34 sites identifiés, représentant une capacité 
de stockage d’un milliard de mètres cubes. 
Parmi ces études :
•16 sites sont situés à l’Est.
•9 au Centre.
•6 à l’Ouest.
En parallèle, le pays dispose déjà de plus de 
600 retenues collinaires et petits barrages, 
offrant une capacité de stockage de 261 
millions de mètres cubes, principalement 
destinée à l’irrigation agricole.
Objectifs à l’horizon 2030
Dans le cadre de sa vision stratégique, le 
secteur vise à atteindre :
•95 barrages de grande capacité, représentant 
12 milliards de mètres cubes de stockage.
•750 retenues collinaires et petits barrages, 
avec une capacité de 350 millions de mètres 
cubes.
Ces projets nécessiteront une intégration 
progressive dans les lois de finances futures 
pour assurer un financement adéquat.
Les récentes pluies offrent un soulagement 
bienvenu, mais les efforts pour sécuriser 
l’approvisionnement en eau potable et 
soutenir l’agriculture demeurent une priorité 
stratégique.
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Ramadan 2025 : 
Des marchés de proximité dans chaque commune

Marchés de gros :
Relance et développement des activités de la société 

MAGROS en 2025

Agriculture : 
Cadence accélérée sur la voie de la sécurité alimentaire

Dans le cadre des 
préparatifs pour le 
mois sacré de Ramadan 

2025, le ministre du Commerce 
intérieur et de la régulation 
des marchés, Tayeb Zitouni, a 
alors annoncé un programme 
ambitieux visant à créer des 
marchés de proximité dans 
chaque commune du pays. Cette 
annonce a été faite lors d’une 
réunion nationale des cadres du 
ministère tenue dans la capitale.
Le ministre Zitouni a souligné 
que le simple fait d’augmenter 
le nombre de marchés ne suffit 
pas. Ces marchés doivent être 

approvisionnés avec des produits 
répondant directement aux 
besoins des citoyens. L’objectif 
principal est d’éliminer les 
intermédiaires et les barrières 
entre les producteurs et 
les consommateurs. Cette 
démarche vise à garantir des 
prix compétitifs et une meilleure 

qualité des produits proposés.
Le ministre a alors, également 
appelé à une forte mobilisation de 
tous les acteurs concernés pour 
assurer la réussite des marchés 
de proximité programmés, 
conformément aux directives 
des autorités publiques et du 
Président de la République.

Des préparatifs pour un 
approvisionnement équilibré

Tayeb Zitouni a rappelé 
que le Premier ministre suit 
personnellement les efforts 
visant à organiser les marchés 
nationaux de manière équilibrée 
et régulière. Une attention 

particulière est portée à 
l’approvisionnement en produits 
alimentaires et agricoles, qui 
connaissent une forte demande 
pendant le Ramadan.
Le ministre a insisté donc sur 
l’importance de la coordination 
entre les différentes parties 
prenantes pour garantir une 
couverture optimale des besoins 
du marché national, en particulier 
dans les produits de base.
Le programme de création de 
marchés de proximité représente 
une initiative clé pour améliorer 
le pouvoir d’achat des citoyens. 
Il vise également à soutenir 

les producteurs locaux en leur 
offrant des canaux de distribution 
directs, réduisant ainsi les coûts 
et les marges d’intermédiation.
Ainsi, si ce plan est mis en 
œuvre efficacement, il pourrait 
devenir un pilier important pour 
stabiliser les prix, améliorer 
la disponibilité des produits 
et répondre aux attentes des 
consommateurs durant le 
Ramadan. Cette initiative 
illustre l’engagement des 
autorités algériennes à répondre 
aux besoins essentiels de la 
population tout en favorisant une 
économie locale durable.

Le ministère du Commerce 
intérieur et de la Régulation 
du marché national 

compte au cours de l’année 2025 
relancer et moderniser la Société 
de réalisation et gestion des 
marchés de gros (MAGROS), 
et développer ses activités en 
vue d’activer son rôle dans 
l’approvisionnement du marché 
en produits agroalimentaires 
divers, a indiqué, samedi à Alger, 
le ministre du secteur, Tayeb 
Zitouni.
Présidant les travaux de la 
rencontre nationale des cadres du 
secteur, M. Zitouni a précisé que 
l’année 2025 “verra la relance de 
la société MAGROS, qui compte 
actuellement neuf (9) marchés 
régionaux de fruits et légumes, 
à travers la mise en œuvre d’un 

plan de modernisation et de 
développement de ses activités, 
en vue d’activer son rôle dans 
l’opération de régulation 
et d’approvisionnement du 
marché national en produits 
agroalimentaires divers”.
Le ministère compte, en outre, 
procéder à “la réorganisation du 
secteur dans ses volets classique et 
électronique”, selon M. Zitouni, 
qui a fait savoir qu’”une révision 
globale et radicale du cadre 
législatif et de la réglementation 
en vigueur est en cours pour 
l’élaboration de nouvelles lois en 
phase avec les transformations 
socioéconomiques”.
Dans ce cadre, “une loi sur 
l’approvisionnement et la 
régulation du marché et la 
protection du pouvoir d’achat du 

citoyen est en cours d’élaboration, 
outre l’actualisation de la loi 
relative aux règles applicables 
aux pratiques commerciales 
et de celle relative au 
commerce électronique, 
ainsi que l’actualisation de la 
réglementation relative aux 
espaces commerciaux et aux 
réseaux de grande distribution 
et leur développement”, a-t-il 
indiqué.
Le ministre a également fait 
savoir que les textes relatifs à la 
protection du consommateur, et à 
la qualité, la sécurité et la sûreté 
des produits et services ainsi 
que ceux liés aux conditions 
et modalités de contrôle de la 
conformité des produits importés 
aux frontières, sont en cours 
d’actualisation.

A cette occasion, M. Zitouni 
a précisé que la régulation et 
l’organisation des activités 
commerciales reposaient 
essentiellement sur l’élaboration 
d’un plan national pour 
l’urbanisme commercial 
et l’élargissement des 
investissements dans les grandes 
surfaces et espaces commerciaux, 
outre l’élaboration d’une 
feuille de route nationale pour 
une exploitation optimale des 
espaces commerciaux réalisés et 

non exploités.
Il s’agit aussi de l’intégration 
des intervenants du commerce 
informel dans le tissu commercial 
officiel, et de la révision de la 
règlementation des marchés de 
proximité hebdomadaires et 
quotidiens, ainsi que du suivi 
du plan de création de marchés 
de gros régionaux des produits 
alimentaires dans plusieurs 
wilayas, a-t-il ajouté.
Prennent par à cette rencontre, 
des directeurs régionaux et de 
wilayas, des cadres centraux 
du ministère, la présidente 
du Croissant rouge algérien 
(CRA), Ibtissem Hamlaoui, et 
des associations de protection 
du consommateur, ainsi que 
des représentants d’associations 
patronales.

Le secteur de l’agriculture 
a marqué une cadence 
accélérée sur la voie de 

la sécurité alimentaire du pays 
à travers notamment la prise 
de plusieurs mesures et actions 
lancées par les pouvoirs publics 
en vue de développer les filières 
stratégiques, ayant permis au 
secteur de réaliser une croissance à 
deux chiffres (31% en valeur) et de 
couvrir 75% du marché.
Durant l’année qui s’achève, 
le secteur agricole, grâce aux 
directives du Président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, a renforcé les actions 
visant le soutien aux différentes 
filières agricoles ainsi que 
l’accompagnement des opérations 
de production dans le Sud, 
considéré comme un nouveau pôle 
prometteur pour le développement 
de plusieurs activités liées à 
l’agriculture.
L’année 2022 a ainsi marqué 
le début de la concrétisation 
d’un certain nombre de mesures 

avec un impact tangible à 
plusieurs niveaux, ayant touché 
essentiellement le développement 
de la filière céréalière, l’agriculture 
industrielle, le renforcement 
des dispositifs organisationnels, 
l’adaptation des dispositifs 
incitatifs, la modernisation du 
système de vigilance sanitaire, 
vétérinaire et botanique ainsi que 
le renforcement du contrôle de la 
qualité des produits agricoles.
A cet égard, une nouvelle stratégie 
a été élaborée dans le domaine 
de la production céréalière visant 
à développer les procédés de 
matériaux agricoles, d’irrigation 
et de stockage. Un groupe de 
travail conjoint des secteurs de 
l’agriculture, de l’industrie et 
de l’irrigation a été installé pour 
veiller à la concrétisation de la 
stratégie en question. 
Le gouvernement, et sur décision 
du Président de la République, 
a procédé à l’augmentation des 
prix d’achat des céréales pour 
encourager l’investissement dans 

la filière et inciter les agriculteurs 
à accroitre la production nationale.
Et afin de permettre à l’Office 
algérien interprofessionnel des 
céréales (OAIC) de récolter des 
cultures, des fonds bancaires ont 
été alloués. Ils ont été estimés à 
128 milliards de DA en 2022.
Les financements accordés par 
la Banque de l’Agriculture et du 
développement rural (BADR) 
destinés exclusivement aux petits et 
moyens  agriculteurs, sans compter 
les intérêts dans le cadre du crédit 
“R’fig” pour l’exploitation, ont 
été de 205 milliards DA à fin juin, 
avec 182.766 dossiers accordés.

Mobilisation des ressources 
en eau pour une meilleure 

irrigation
Aussi, le secteur de l’agriculture 
a connu cette année, et pour la 
première fois, le financement de 
494 agriculteurs pour la culture 
du colza, avec un montant  de 
253 millions de DA, ainsi que 
le raccordement de 18.116 
exploitations agricoles en 

électricité, avec un montant de 
35,5 milliard DA.
Pour ce qui est du développement 
des cultures stratégiques dans 
le Sud, un portefeuille foncier 
initial a été affecté au titre de la 
concession, pour une superficie 
de 134000 ha au profit de 140 
investisseurs, avec un programme 
en cours de 97000 ha.
S’agissant de la mobilisation des 
ressources en eau pour l’irrigation, 
le Gouvernement a notamment 
visé la sécurisation céréalière par 
l’irrigation d’appoint en intégrale.
A ce titre, un guichet unique a 
été mis en place au niveau de 
l’ensemble des wilayas dans le 
but de simplifier les procédures 
administratives liées à l’octroi 
d’autorisation de fonçage de 
forage et de puits.
Aussi, des quotas d’eau à partir des 
grands barrages pour l’irrigation 
agricole ont été attribués au profit 
des exploitations agricoles au 
niveau des wilayas souffrant d’un 
déficit hydrique.

Grace à tous ces efforts, les 
céréales ont dégagé cette année 
une production de l’ordre de 41 
millions de qx, contre 27,6 millions 
de qx en 2021.
Pour la filière légumes secs, la 
production est passée de 0,9 
million qx en 2021 à 1,18 million 
qx en 2022 pour une valeur de 17 
milliards de dinars. (+19%).
Pour la  pomme de terre, la 
production passe à 44,2 millions 
qx en 2022 pour une valeur de 287 
milliards de dinars (+43%).
Dans le cadre du suivi des 
programmes de régulation des 
filières agricoles et afin d’assurer 
un approvisionnement régulier 
du marché en produits agricoles 
de large consommation durant les 
périodes de soudure, l’action du 
gouvernement a porté, au cours 
de l’année 2022, sur la révision 
et l’adaptation des dispositifs 
de régulation (SYRPALAC) 
notamment, pour la pomme de 
terre, l’ail sec de consommation et 
la tomate industrielle.(APS)
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Commission régionale de suivi 
des projets d'investissement

Le Secrétaire général par 
intérim de la wilaya préside une 
réunion consacrée aux projets 

d’investissement

ANNABA/ DIRECTION DU TOURISME
ANNABA la ‘’Coquette’’ visitée par 
un groupe de touristes espagnols

ANNABA / EL EULMA
Journée dédiée aux jeunes 

universitaires diplômés, pour
les inspirer sur la voie

 de  entrepreneuriat

ANNABA / LUTTE CONTRE 
L’ADDICTION AUX ÉCRANS

L’EPSP de Berrahal lance une 
campagne de sensibilisation au 

profit des élèves

La commission régionale de suivi 
des projets d'investissement 
s'est réunie sous la présidence 

du secrétaire général par intérim de la 
wilaya, en présence de tous les membres 
des organismes publics concernés. 
Cette rencontre visait à accompagner 
les investisseurs et à lever les obstacles 
entravant leurs projets, dans le but de 
renforcer le système économique local 
et de créer davantage d'emplois pour 
les jeunes.Au cours de cette session, 
la commission a accueilli plusieurs 
investisseurs, pour écouter attentivement 
leurs préoccupations et leurs suggestions. 
Les discussions ont porté sur les 
contraintes rencontrées au niveau de 
quelques projets en cours de réalisation et 
sur les mesures à adopter pour améliorer 
l'environnement des affaires dans la 
région.
Cette initiative s'inscrit dans le cadre 
des directives du wali de la wilaya, 
qui accorde une attention particulière 
à l'accompagnement des investisseurs 
et à la simplification des procédures 
administratives liées à leurs projets. 
L'objectif est de stimuler l'économie 
locale et de favoriser la création d'emplois 
pour les jeunes à travers ces initiatives.
La commission régionale de suivi 
des projets d'investissement a pour 
mission de surveiller et d'assainir les 
projets d'investissement, en adressant 
des avertissements aux titulaires de 
concessions pour remédier à toute 

infraction à la législation ou aux 
engagements stipulés dans le cahier des 
charges. Elle est également habilitée à 
entamer des procédures d'annulation des 
droits de concession en cas de négligence 
dûment constatée.
Par ailleurs, la commission examine les 
demandes des titulaires de concessions 
concernant des modifications d'activités 
ou de changement de bénéficiaire, afin 
de mener à bien la réalisation des projets 
d'investissement en suspens.
Composée de représentants de 
divers secteurs tels que l'industrie, 
l'urbanisme, le tourisme, l'agriculture, 
l'énergie, le commerce, le transport, 
l'Agence algérienne de promotion de 
l'investissement, ainsi que des autorités 
locales concernées, la commission a 
pour mission de veiller à l’amélioration 
du climat des affaires dans la région. 
Elle aspire à fournir un environnement 
propice aux investisseurs, contribuant 
ainsi à la croissance économique locale 
et à la création de nouvelles opportunités 
d'emploi pour les jeunes.

Une dizaine de touristes étrangers, 
principalement des espagnols 
se sont rendu, hier, sur plusieurs 

sites culturels et historiques au niveau 
de la wilaya d’Annaba selon des sources 
proches de la direction du tourisme de la 
wilaya. 
En effet, plusieurs personnes d’origine 
espagnoles se sont rendues, hier, au 
niveau du site archéologique d’Hippone 
ainsi qu’au niveau de la basilique 

Saint-Augustin afin de visiter ces lieux 
historiques. Le site archéologique de 
la ville romaine d’Hippone qui s’étend 
sur 28 hectares abritant l’église ‘’Saint 
Augustin’’ et plusieurs autres monuments 
classés, à l’instar du théâtre romain, des 
Hammams (bains maures) et autres pièces 
archéologiques, témoigne de la grandeur 
de cette région. Cet engouement reflète un 
«bond qualitatif» en matière de tourisme 
culturel au niveau de la région d’Annaba.

Mardi prochain, la commune 
d’El Eulma abritera une 
rencontre initiée dans les 

centres professionnels. Organisée par 
l’assemblée populaire communale 
(APC), cette journée se déroulera à la 
maison de jeunes ‘’BehlouliAlaoua’’. Au 
programme figureront des échanges, des 
explications et des outils concrets pour 
découvrir les avantages qu’offre l’agence 
nationale de soutien et de développement 
de l’entrepreneuriat (NASDA).L’objectif 
étant celui d’encourager la création 
de micro-entreprises et donner un 
véritable coup de pouce aux jeunes qui 
souhaitent se lancer dans le monde de 
l’entrepreneuriat.Le message est clair : 
Pour réussir dans l’entrepreneuriat, il ne 
suffit pas d’avoir une bonne idée. Il faut 
aussi savoir la structurer, la financer et 
la faire valoriser. C’est précisément ce 
qu’ambitionne cette rencontre.NASDA 
place désormais la formation au cœur 
de son accompagnement.  Selon les 
responsables, avant même de parler 
financement, les porteurs de projets 
doivent suivre des programmes de 

formation adaptés. Ces parcours leur 
permettront de maîtriser les bases de la 
gestion d’entreprise et d’élaborer un plan 
d’affaires solide, tout en développant 
leurs compétences personnelles.La 
wilaya d’Annaba dessine déjà la voie. 
Plusieurs projets d’universitaires y ont 
été financés, à partir d’une préparation 
rigoureuse. Chaque porteur de projet a 
pu suivre une formation préalable, et de 
nombreux autres dossiers sont en cours 
d’examen.Pour les jeunes qui hésitent 
encore à franchir le pas, cette journée 
d’étude pourrait être le déclencheur. 
Comprendre les démarches, identifier 
les aides disponibles, rencontrer des 
experts… autant de raisons de se rendre à 
la maison de jeunes mardi prochain.

Sous la direction de 
l’établissement public de la 
santé de proximité de Berrahal, 

une journée de sensibilisation a 
été organisée, hier, au niveau de 
l’école primaire ‘’Amara Said’’ à 
ElKalitoussa sous la supervision de la 
directrice de l’établissement scolaire, 
ZrifIsmahene en collaboration avec le 
médecin d’école. Une initiative visant 
à lutter contre l’addiction aux écrans 
et la toxicomanie qui touche de plus 
en plus les jeunes. Cet événement, 
qui s’est déroulé au niveau de l’école 
primaire à El Kalitoussa a réuni 
différentes composantes de la société 
en vue d’éduquer et informer la 
jeunesse sur les dangers des écrans 
et l’impact négatifsuscité sur le 
cerveau. Les acteurs de cette journée 
ont souligné l’importance cruciale de 
sensibiliser la population locale sur 
cet aspect. À travers des présentations 
interactives et des débats ouverts au 
profit des élèves.La journée a offert 
un espace de compréhension sur les 
mécanismes de la dépendance et les 
moyens de la prévenir.

Sihem.Ferdjallah
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ANNABA / INTEMPÉRIES
Face aux inondations…la wilaya 

se mobilise

ANNABA / DGSN
La sûreté de wilaya appelle 
à la prudence sur les routes 

lors des intempéries

ANNABA/INTEMPÉRIES
Après les longues averses, 
la Protection civile effectue 

plusieurs interventions

INONDATIONS À EL HADJAR:
Travaux inachevés et colère 

des habitants

La wilaya d’Annaba a été confrontée 
à de fortes précipitations, entraînant 
des inondations dans plusieurs 

communes. Les services de la Protection 
civile ont secouru sept personnes cernées 
par les eaux à Oued El Aneb. 
L’Office national de la météorologie avait 
émis un bulletin météorologique spécial, 
plaçant en vigilance rouge les wilayas 
d’El Tarf, Annaba et le nord de Guelma, 
avec des quantités de pluie prévues 
pouvant atteindre ou dépasser 50 mm 
entre 13h00 et 20h00. 
Les autorités locales ont mobilisé des 
équipes pour intervenir rapidement et 
atténuer les impacts des intempéries. Des 
opérations de nettoyage des canalisations 
et des routes ont été menées pour faciliter 

l’écoulement des eaux pluviales. Les 
services de la Protection civile ont 
également été déployés pour assister les 
habitants touchés par les inondations et 
assurer leur sécurité. Les autorités ont 
appelé les citoyens à la vigilance et à éviter 
les zones à risque jusqu’à l’amélioration 
des conditions météorologiques.
Par ailleurs, plusieurs routes ont été 
fermées à la circulation automobile au 
niveau de la wilaya de Guelma en raison 
des inondations. Les éléments de la 
Protection civile poursuivent actuellement 
les interventions pour évacuer et porter 
assistance aux victimes. 
Les services météorologiques prévoient 
la poursuite des précipitations jusqu’à 
dimanche 19 janvier, avec des chutes de 
neige sur les hauteurs de la région. 

Suite aux récentes perturbations 
météorologiques signalées dans 
plusieurs wilayas, dont Annaba, la 

direction générale de la sûreté nationale 
(DGSN) appelle les usagers de la route 
à redoubler de vigilance. Une alerte 
spéciale, émise par l’office national de 
la météorologie, met en garde contre des 
conditions climatiques susceptibles de 
compliquer la circulation et d’accroître 
les risques d’accidents.Dans ce contexte, 
la DGSN rappelle aux conducteurs, 
notamment les chauffeurs de transport en 
commun et de marchandises, l’importance 
d’adopter des comportements prudents et 
responsables. Parmi les consignes, il est 
vivement recommandé de vérifier l’état 
des véhicules, de respecter les limitations 
de vitesse en cas de pluie, de maintenir 
une distance de sécurité adéquate entre 
les véhicules, et de prêter une attention 
particulière aux abords des établissements 

scolaires et zones résidentielles.À 
Annaba, où les averses ont perturbé 
plusieurs axes routiers ces derniers 
jours, la sûreté de wilaya amobiliséses 
équipes, fixes et mobiles, pour assurer un 
accompagnement des usagers. Des efforts 
sont déployés pour fluidifier le trafic, 
notamment sur les routes principales 
reliant la ville aux zones périphériques. 
La wilaya, connue pour son importante 
activité économique et son trafic dense, 
nécessite une surveillance accrue afin de 
prévenir les incidents.
Pour garantir une assistance rapide 
en cas de besoin, la DGSN rappelle 
la disponibilité de ses plateformes de 
communication. Les citoyens peuvent 
joindre l’institution policière via le 
numéro vert 1548 ou la ligne d’urgence 17, 
accessibles 24h/24. Ces outils permettent 
également de signaler des situations à 
risque ou des perturbations majeures 
sur les routes.Face à ces conditions 
climatiques, la prudence reste de mise. 

La wilaya d’Annaba a connu ces 
dernières 48heures de fortes averses 
avec une baisse significative de 

la température, ce qui a engendré des 
inondations, au niveau de plusieurs 
axes routiers, nécessitant l’intervention 
des unités de la protection civile, pour 
désinfecter et absorber l’eau par les 
avaloirs. Des endroits et des axes routiers 
se sont transformés en réserves d’eaux 
stagnantes à cause de ces fortes pluies 
torrentielles. En effet, Les éléments de la 

Protection civile de la wilaya d’Annaba 
ont effectué plusieurs interventions pour 
porter assistance aux personnes en danger 
et aspirer les eaux pluviales suite aux 
fortes pluies qui se sont abattues sur la 
ville, notamment la localité de Kalitoussa.
Les services de la Protection civile ont 
effectué plusieurs opérations de pompage 
et d’épuisement des eaux pluviales à 
l’intérieur d’habitations et édifices publics 
et privés ainsi que des opérations de 
sauvetage et d’assistance aux personnes 
en danger.

Après les récentes pluies, plusieurs 
rues de la commune d’El Hadjar 
se sont retrouvées sous les eaux, 

mettant en évidence des infrastructures 
défaillantes et des travaux d’aménagement 
inachevés.
Les habitants dénoncent un problème 
récurrent : des routes impraticables, des 
trottoirs abîmés et un manque évident 
de drainage. « Chaque fois qu’il pleut, 
c’est la même histoire. On est obligés de 
marcher dans la boue pour aller au travail 
ou à l’école », témoigne un riverain 
excédé.
Selon plusieurs sources locales, des 
projets d’assainissement et de réfection 
de la voirie ont été entamés mais jamais 
finalisés. Les autorités avaient promis une 
amélioration des infrastructures, mais sur 
le terrain, les habitants ne voient aucun 
changement.
« On attend des solutions concrètes. 
Ce n’est pas normal qu’en 2025, on se 
retrouve avec des rues qui ressemblent 
à des marécages après chaque pluie », 
s’indigne un commerçant du quartier.
Face à cette situation, les habitants 
demandent une réaction rapide des 
autorités locales. « Il faut achever les 
travaux et mettre en place un vrai réseau 

de drainage, sinon ces inondations 
continueront de gâcher notre quotidien 
», souligne un membre du comité de 
quartier.
En attendant, la population d’El Hadjar 
continue de subir les désagréments de 
ces travaux inachevés, espérant que des 
actions concrètes seront prises avant que 
la situation ne s’aggrave davantage.

Sihem Ferdjallah

Sara Boueche
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Dans le cadre de la 
préservation de la 
santé et la sécurité 

des citoyens, les membres de 
la structure de la préservation 
de la santé et hygiène publique 
de la commune d’Oued El 
Aneb ont effectué, hier, une 
sortie d’inspection au niveau 
de plusieurs restaurants et 
boucheries au niveau de la 
cité ‘’2000 logements’’ de la 
nouvelle ville ‘’Benmostefa 

Benaouda’’. Cette sortie avait 
pour mission de contrôler le 
respect des normes d’hygiène 
et de sécurité sanitaire au 
sein des établissements de 
restauration et des abattoirs, 
ainsi que de la conformité 
et la sécurité des produits 
alimentaires proposés à la 
consommation. Cette opération 
a permis de mettre en lumière 
l’importance d’assurer la 
propreté et l’hygiène dans les 
établissements alimentaires, 
en particulier la manipulation 

des produits consommables. 
Les agents ont procédé à 
des inspections rigoureuses, 
mettant l’accent sur l’état des 
lieux des locaux, le respect des 
normes sanitaires et la qualité 
des produits offerts. Plus de 
21 kg de viande rouge de 
provenance inconnue ont été 
saisis au niveau de plusieurs 
boucheries. Des prélèvements 
d’échantillons ont été effectués 
en vue de leur analyse, à l’issue 
desquels ils se sont avérés 
être de mauvaise qualité.  Ces 

quantités importantes étaient 
prêtes à être écoulées sur le 
marché sans le moindre souci 
de la part du commerçant 
quant aux risques majeurs qui 
peuvent en découler sur la 
santé des consommateurs. La 
quantité saisie a été détruite 
conformément à la loi en 
vigueur. La brigade a pris des 
mesures judiciaires adéquates 
en collaboration avec les 
services de sécurité afin de 
sanctionner les contrevenants.

ANNABA / NOUVELLE VILLE ‘’BENMOSTEFA BENAOUDA’’ 
Saisie de plus de 21kg de viande rouge de source inconnue  
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Dans le cadre d’une 
action de solidarité de 
proximité, la cellule 

de solidarité locale d’El 
Eulma, sous la supervision 
du directeur de l’action 
sociale et de la solidarité de 
la wilaya d’Annaba, a mené 
une opération de distribution 
d’aides matérielles au 

profit des personnes 
vulnérables. Cette initiative, 
particulièrement cruciale 
en période hivernale, vise 
à soutenir les populations 
vulnérables de la région, 
notamment les enfants et les 
personnes âgées.
Les équipes de la cellule se 
sont rendues dans la commune 
d’El Eulma pour distribuer 
divers équipements, tels que 

des matelas, des couvertures, 
des couches pour enfants et 
adultes ainsi que des fauteuils 
roulants. Ces aides visent 
à améliorer les conditions 
de vie des bénéficiaires, 
souvent confrontés à 
des situations précaires. 
Par ailleurs, l’opération 
a également inclus une 
campagne de sensibilisation 
sur l’importance de la 

vaccination contre la grippe 
saisonnière, particulièrement 
pour les personnes âgées et 
celles atteintes de maladies 
chroniques. Cette démarche 
s’inscrit dans une volonté 
de prévenir tout risque de 
complications de santé liées 
à cette période de l’année, 
caractérisée par des pluies 
fréquentes et une baisse de 
températures.

ANNABA / SOLIDARITÉ : 
Distribution d’aides sociales aux habitants vulnérables 

d’El Eulma  
S.Y

Les habitants d’El Hadjar 
font face à des coupures 
d’électricité fréquentes, 

perturbant leur quotidien et 
suscitant une vive frustration. 
Que ce soit en journée ou en 
pleine nuit, ces interruptions 
imprévisibles affectent les 
foyers, les commerces et même 
les établissements scolaires et 
de santé.

« On ne peut plus vivre 
normalement. Nos appareils 
électroménagers risquent d’être 
endommagés, et en hiver, c’est 
encore pire avec le froid », se 
plaint un résident du centre-
ville. D’autres dénoncent un 
manque de communication de 
la société de distribution de 
l’électricité.
Selon plusieurs riverains, ces 
coupures seraient dues à un 

réseau électrique vieillissant 
et à une demande en hausse. 
Certains travaux d’entretien 
auraient été annoncés, mais 
aucune amélioration notable n’a 
été constatée. Les commerçants 
sont parmi les plus touché« À 
chaque coupure, on perd de 
l’argent. Il faut vraiment que les 
autorités trouvent une solution 
durable », affirme un épicier du 
quartier.

Face à cette situation, les 
habitants demandent une 
intervention rapide pour 
moderniser les infrastructures 
électriques et éviter que ces 
perturbations ne deviennent 
une habitude. En attendant, 
ces derniers n’ont pas d’autre 
choix que de s’adapter, avec 
des générateurs pour les plus 
chanceux, et beaucoup de 
patience pour les autres.

ANNABA / EL HADJAR : 
A la suite des coupures d’électricité répétées, des 

habitants expriment leur ras-le-bol
Sihem.Ferdjallah

Dans le cadre des 
initiatives pour 
préserver la propreté 

de l’environnement, une 
campagne hebdomadaire de 
nettoyage a été organisée, hier 
samedi, dans la commune de 
Sidi Amar. Cette action a été 
menée sous la supervision du 
chef de daïra d’El Hadjar et 
du président de l’assemblée 
populaire communale (APC) 
de Sidi Amar, conformément 

aux directives émises par 
le wali d’Annaba. Ces 
efforts visent à lutter contre 
l’insalubrité et à améliorer 
les conditions de vie des 
habitants. Les services de 
la commune, notamment la 
direction de l’environnement 
et des moyens généraux, ont 
activement participé à cette 
campagne, en collaboration 
avec l’entreprise SOPTE. Des 
lieux de la cité urbaine moderne 
El Gantra ont été ciblés pour 

cette opération, avec pour 
objectif principal l’élimination 
des déchets accumulés et des 
points noirs qui enlaidissent 
le paysage urbain. Les 
responsables locaux ont 
souligné l’importance de ces 
initiatives pour sensibiliser 
les citoyens à l’impact de 
leurs comportements sur 
l’environnement. Ils ont 
également appelé les habitants 
à coopérer en respectant les 
règles de gestion des déchets 

pour pérenniser les résultats 
obtenus. La campagne se 
poursuivra dans d’autres 

secteurs de la commune afin 
de garantir un cadre de vie 
sain pour tous les habitants. 

ANNABA : 
Opération de nettoyage à Sidi Amar pour un 

environnement plus propre
S.Y



Groenland :

la crise diplomatique s’intensifie entre le Danemark et
 la future administration Trump

La Colombie suspend les négociations de paix avec l’ELN après 
des violences meurtrières

Lors d’une conversation 
téléphonique avec 
la première ministre 

danoise, le 15 janvier, le 
président américain élu 
a, semble-t-il, réitéré ses 
menaces d’une guerre 
commerciale contre le pays 
nordique, provoquant l’émoi 
dans le royaume, selon le 
monde fr.
Les réunions d’urgence 
se succèdent au palais de 
Christiansborg, le siège du 
Parlement et du gouvernement 
danois, depuis le coup de 
téléphone entre la première 

ministre sociale-démocrate du 
royaume, Mette Frederiksen, 
et le président élu des Etats-
Unis, Donald Trump, mercredi 
15 janvier. L’entretien, qui a 
duré quarante-cinq minutes, 
visait, côté danois, à apaiser 
les relations entre les deux 
pays, après les déclarations du 
milliardaire, qui s’est dit prêt, 
le 7 janvier, à user de la force 
pour s’emparer du Groenland. 
Il n’a fait qu’accroître 
l’inquiétude à Copenhague.
A la sortie d’une réunion 
avec les membres de la 
commission des affaires 

étrangères au Parlement, 
jeudi, Mette Frederiksen a 
révélé que Donald Trump 
ne s’était pas rétracté. « Les 
Américains ont suggéré 
que, malheureusement, nous 
pourrions nous retrouver 
dans une situation où nous 
travaillerions moins ensemble 
qu’aujourd’hui », a-t-elle 
déclaré, faisant référence aux 
menaces du président élu 
d’imposer des tarifs douaniers 
« élevés » sur les exportations 
danoises, si Copenhague 
refusait de lui céder le 
Groenland.

Des affrontements entre 
l’ELN et des dissidents 
des FARC ont causé 

au moins trente morts et vingt 
blessés dans le nord-est de la 
Colombie, selon le gouverneur 
local. Des violences dans le nord 
du pays entre l’ELN et un cartel 
ont aussi fait neuf morts, selon 
le monde fr.
Le contexte rappelle les 
pires heures du conflit armé 
en Colombie. Le président 
colombien, Gustavo Petro, a 
annoncé, vendredi 17 janvier, la 
suspension des négociations de 
paix avec la guérilla de l’Armée 
de libération nationale (ELN), 
impliquée dans la mort de près 
de quarante personnes en deux 
jours.
Vendredi, dans le nord du pays, 
dans le département de Cordoba, 
l’ELN a été impliquée dans des 
violences avec le cartel du Clan 

del Golfo qui ont fait au moins 
neuf morts. Les corps ont été 
transportés dans des sacs en 
plastique jusqu’à Montelibano, a 
déclaré le maire de cette localité, 
Gabriel Calle, dans une vidéo.
Jeudi, dans la région du 
Catatumbo (nord-est), les 
guérilleros de l’ELN avaient 
attaqué la population civile 

et affronté les dissidents de 
l’ancienne guérilla des Forces 
armées révolutionnaires de 
Colombie (FARC) dans la 
région du Catatumbo (nord-est), 
selon des sources officielles. 
Dans cette zone frontalière 
avec le Venezuela aux plus de 
52 000 hectares de coca, « au 
moins trente personnes tuées et 

de plus de vingt blessés », a dit 
le gouverneur du département 
de Norte de Santander, William 
Villamizar, à Blu Radio.
Selon lui, les affrontements 
dans plusieurs villages proches 
de la ville de Tibu sont dus à « 
une dispute territoriale » pour 
le contrôle du trafic de drogue 
dans la région. Plusieurs blessés 
ont été transportés dans des 
hôpitaux voisins et des dizaines 
de familles ont été déplacées, 
selon les autorités.
« Ce qu’a fait l’ELN dans la 
région du Catatumbo, ce sont 
des crimes de guerre. C’est 
pourquoi nous suspendons le 
dialogue avec ce groupe, car 
l’ELN ne démontre aucune 
volonté de faire la paix », a-t-il 
écrit sur le réseau social X.

« Il ne s’agit pas d’une 
action ponctuelle, mais d’une 

campagne militaire »
La médiatrice pour les droits 
humains en Colombie, Iris Marin, 
a accusé l’ELN de s’en prendre 
« directement à la population 
civile » et d’aller « de maison 
en maison » pour assassiner des 
personnes que l’ELN considère 
comme proches des dissidences 
des FARC. « C’est une dispute 
pour les revenus illégaux, pour 
le contrôle de la population et 
pour le contrôle de la frontière 
avec le Venezuela », a-t-elle 
estimé, en précisant qu’environ 
vingt personnes étaient portées 
disparues.
Le Catatumbo a connu un 
conflit sanglant au début des 
années 2000, opposant la 
guérilla de l’ELN à des groupes 
paramilitaires d’extrême droite 
tentant de prendre le contrôle de 
ce territoire.

La loi interdisant le 
téléchargement de 
l’application chinoise 

entrera en vigueur dimanche 
19 janvier. Le président élu, 
intronisé le lendemain, a 
demandé du temps pour sceller 
le sort du réseau social préféré 
des Américains, selon le 
monde fr.
Sans surprise, la Cour 
suprême des Etats-Unis 
a confirmé, vendredi 17 
janvier, l’interdiction 
du téléchargement de la 
plateforme TikTok, à partir de 

dimanche 19 janvier, si celle-
ci n’est pas cédée à des intérêts 
américains. Cette décision 
unanime met le dossier sur 
la table de Donald Trump, 
qui prend ses fonctions le 
lendemain et a fait part de son 
opposition au bannissement de 
l’application. « La décision de 
la Cour suprême était attendue 
et chacun doit la respecter. 
Ma décision sur TikTok sera 
prise dans un avenir pas trop 
lointain, mais je dois avoir le 
temps de faire le point sur la 
situation. Restez à l’écoute ! », 

a posté Donald Trump sur son 
réseau Truth Social. De son 
côté, l’application chinoise a 
annoncé, vendredi soir, qu’elle 
serait « contrainte de fermer 
» dimanche, à moins que « le 
gouvernement de Joe Biden ne 
garantisse la non-application 
de la loi ».
Juste avant l’annonce de la 
Cour, le président élu, Donald 
Trump, avait révélé avoir eu un 
entretien téléphonique avec le 
président chinois, avec lequel 
il avait abordé le sujet. « Je 
viens de parler au président 

chinois, Xi Jinping. Cet appel a 
été très bénéfique pour la Chine 
et les Etats-Unis. Je m’attends 
à ce que nous résolvions de 
nombreux problèmes ensemble 
et ce, dès maintenant. Nous 
avons discuté de l’équilibre 
commercial, du fentanyl, de 
TikTok et de nombreux autres 
sujets. Le président Xi et moi 
ferons tout notre possible pour 
rendre le monde plus pacifique 
et plus sûr ! », écrit Donald 
Trump, toujours sur Truth 
Social.
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La Cour suprême confirme l’interdiction de TikTok, mais Donald 
Trump doit encore se prononcer



Après 15 mois de guerre, les déplacés gazaouis se préparent à 
rentrer chez eux

GUerre en UKraIne: 

des carnets attribués à des Nord-Coréens diffusés par
 l’armée ukrainienne

MaCron À BeYroUTH: 

soutien ferme aux Libanais et leurs nouveaux dirigeants, 
pour une ère nouvelle

Le cessez-le-feu entrera en 
vigueur dans la bande de 
Gaza dimanche 19 janvier, 

après 15 mois d’une guerre qui 
a coûté la vie à près de 47 000 
Gazaouis. Si tout se passe comme 
prévu, cet arrêt des combats sera 
accompagné par la libération par 
étape d’une trentaine d’otages 
israéliens. Dimanche, trois femmes 
seront relâchées, en échange de 150 
prisonniers palestiniens détenus en 
Israël. Parmi les autres mesures 
prévues dans l’accord, le retour 
chez eux des déplacés gazaouis, 
actuellement réfugiés 
Dès le début de la guerre, en octobre 
2023, Israël ordonne aux habitants 
du nord de la bande de Gaza, de 

partir. Plusieurs villes du nord de 
l’enclave sont alors quasiment 
vidées de leur population, déplacée 
de force dans le sud. Comme 

Youssef, originaire de Gaza-ville.
« Tout le monde est en train de 
se préparer pour retourner dans 
le nord », explique Youssef. « 

Personnellement, j’ai peur d’y aller 
et de découvrir les décombres de 
ma maison. Les endroits où j’ai 
des souvenirs à Gaza. Gaza est 
complètement détruite. Mais je 
vais aller voir. Bien sûr que je vais 
y aller ».
Youssef devra toutefois attendre 
sept jours après le début du cessez-
le-feu, pour entamer son périple 
du retour. C’est ce que prévoit 
l’accord entre le Hamas et Israël.
« Il faut retourner chez soi »
Amande Bazerolle est la 
coordinatrice des opérations 
d’urgence de Médecins sans 
frontières à Gaza. Dans le camp 
de déplacés d’al-Mawasi où elle 
travaille depuis deux mois, la 

majorité des familles souhaitent 
rentrer chez elles, même si leurs 
maisons ont été détruites.
« Replanter leur tente sur le 
territoire qui était le leur est très 
important pour eux », souligne 
Amande Bazerolle. « Quand on 
est originaire du nord, on est du 
nord, pas du sud. Ils veulent aller 
voir leurs terres, chercher les 
gens qu’ils ont perdus. Il y a des 
familles qui ont été séparées. Il faut 
retourner chez soi. Se réinstaller et 
reconstruire chez soi ».
Selon l’ONU, près de 2 millions 
de Gazaouis ont été déplacés de 
force durant la guerre, soit presque 
la quasi-totalité des habitants de 
l’enclave.

Quelques pages, 
griffonnées en 
coréen, retrouvés sur 

des corps de soldats. Ces 
dernières semaines, les forces 
spéciales ukrainiennes ont 
publié des extraits de journaux 
de bords de nord-coréens se 
battant aux côtés des troupes 
russes à Koursk. Kiev et son 
allié américain estiment à 12 
000, le nombre d’hommes 
envoyés par Kim Jong-un 
pour soutenir la guerre de 
Vladimir Poutine. Qu’est-ce 
que ces pages racontent du 
quotidien de ces soldats partis 
combattre à près de 7 000 
kilomètres de chez eux ?
Jong Gyong-hong, né en 

1997. Un nom coréen sur 
de faux papiers militaires 
russes, déposé sur un corps 
sans vie au visage flouté. 
Dans une lettre émouvante, 
un soldat souhaite un joyeux 
anniversaire à son meilleur 
ami, dans son journal de bord, 
un autre écrit sa dévotion à 
son pays. 
« Même au prix de ma vie, je 
suivrai les ordres du leader 
suprême sans la moindre 
hésitation », peut-on lire. 
Autant d’images publiées par 
les renseignements ukrainiens 
analysées par Anton Sokolin, 
du site spécialise sur la Corée 
du Nord NK News. « C’est 
très dur d’identifier si ces 

documents sont authentiques 
et s’ils appartenaient vraiment 
à des soldats nord-coréens 
morts sur le front durant la 
guerre en Ukraine. », indique-
t-il.
Une authenticité remise en 
cause
Ces notes, il les a fait analyser 
par un transfuge nord-coréen, 
qui les estime cohérentes, 
mais d’autres remettent 
en cause leur authenticité. 
Anton Sokolin analyse avec 
prudence les informations 
qu’elles comportent. 
« Ces journaux de bord 
expliquent par exemple 
comment réagir en tant 
qu’attaque de drones. On sait 

qu’une personne doit appâter 
le drone par exemple tandis 
que les deux autres vont le 
cibler et essayer de l’abattre 
», poursuit Anton Sokolin.
Si ces documents sont 
authentiques, ils attesteraient 

de l’effort des formateurs 

nord-coréens à préparer ces 

soldats aux difficultés de 

la guerre moderne que ces 

milliers de soldats découvrent 

dans la région de Koursk.

En se rendant à Beyrouth, 
quelques jours après 
l’élection du nouveau 

président libanais Joseph Aoun 
et la désignation du nouveau 
premier ministre Nawaf Salam, 
le président français Emmanuel 
Macron a voulu confirmer que 
la France se tient fermement aux 
côtés du Liban et des Libanais, 
dans cette nouvelle ère qui 
s’ouvre , selon Arabenews.
C’est une ère porteuse de 
grands espoirs, pour un pays qui 
semblait voué au chaos, à cause 
de l’ineptie de sa classe politique 
et de ses luttes internes. C’est ce 
qu’il a voulu constater par lui-
même en allant au contact des 
nouveaux dirigeants et du peuple 
libanais.
Mais c’est également une ère 

de défis complexes et difficiles, 
tant le Liban est fragilisé au 
niveau de ses institutions, de son 
économie et de son tissu social 
par des pratiques mercantiles et 
communautaires, les ingérences 
externes, puis récemment une 
guerre avec Israël qui a laissé 
une partie de son territoire en 
lambeaux.
Pour affronter ces défis et amorcer 
l’écriture de la nouvelle page qui 
s’ouvre pour le pays, le président 
français estime qu’il faut 
s’adosser à trois piliers : restaurer 
la souveraineté, mettre le Liban 
sur la voie de la prospérité et 
consolider son unité.
C’est ce credo que Macron a 
déroulé lors de ses entretiens avec 
Aoun et qu’il a réitéré durant ses 
rencontres avec Salam et le chef 

du parlement libanais Nabih 
Berry.
S’exprimant devant les 
journalistes à la suite de son 
tête-à-tête avec Aoun au palais 
présidentiel de Baabda il a 
souligné que la souveraineté passe 
par le respect du cessez-le-feu 
instauré entre le Liban et Israël 
le 26 novembre dernier et qu’il a 
qualifié de «succès diplomatique 
historique qui a permis de 
sauver des vies». Avec pour effet 
la nécessité de consolider le 
mécanisme de surveillance dont 
la France fait partie.
Cela implique une application 
stricte des engagements pris 
par les autorités israéliennes 
et libanaises dans le cadre de 
l’accord et dans les délais prévus.
 Soulignant que « des résultats 

ont été obtenus » à ce niveau, 
Macron a estimé qu’ils « doivent 
se fédérer, se confirmer dans 
la durée », avec « un retrait 
total des forces israéliennes, et 
un monopole total de l’armée 
libanaise sur les armes ».
C’est pourquoi ajoute Macron 

« nous soutenons, avec force 
la montée en puissance des 
forces armées libanaises et leur 
déploiement dans le sud du pays » 
tout en continuant à « consolider 
l’appui international en matière 
d’équipement de formation, et de 
soutien financier ».
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CAF CL :
Le MCA résiste et se qualifie en 1/4

CHAN 2025 :
L’idée du retrait toujours d’actualité

JSK :
Boudjemaâ, première recrue hivernale

Après le tirage au sort du 
CHAN et la parution 
pour la première fois 

du nom de l’Algérie parmi 
les potentiels participants aux 
tournois qui se joueront en aout 
prochain, la rue se demande si 
notre pays va vraiment mettre 
le paquet pour prendre part au 
tournoi en question.
On se souvient tous que la FAF 
avait écrit à la CAF décidant de 
se retirer de cette participation. 
Le motif avancé avait un lien 
avec la compétition locale. La 
FAF ne voulait pas interrompre 
le championnat déjà perturbé et 
qui risque de dépasser l’échéance 
déjà arrêtée du 30 juin prochain. 
Mais ce report annoncé jusqu’en 
aout fait tomber à l’eau le 

plan de la FAF de s’éloigner 
de ce CHAN, qui fait perdre 
à nos clubs et à notre football 
beaucoup d’énergie et d’argent 
contre presque rien au retour. 
Un tournoi reprogrammé en aout 
veut dire que les barrages vont 
avoir lieu d’ici la fin de saison. 
Il y aura donc une interruption 
au cas où notre pays s’inscrirait 
avec les A’. L’option des U20 
ou d’une équipe composée d’un 
mix de jeunes, comme cela 
avait été concocté récemment, 
reste possible, mais d’après des 
échos, l’idée du retrait est, elle 
aussi, d’actualité. En effet, elle 
serait de ne pas mettre le paquet 
lors du tournoi de barrage, cela a 
déjà été fait lors des précédentes 
saisons. D’ailleurs, c’est pour 

cette raison que, depuis le 
CHAN disputé par Benchikha 
au Soudan en 2011, l’Algérie 
n’a plus jamais participé à ce 
tournoi, du moins pas avant le 
tournoi organisé chez nous. C’est 
dire que l’Algérie ne compte rien 
inventer et pourrait perpétuer 
la tradition, car le timing de 
la phase finale, même après 
son report, pose sérieusement 
problème : elle coïncide avec 
la période de préparation des 
clubs, et avant cela, les joueurs 
seront en vacances. Autrement 
dit, le report a certes réglé un 
souci, mais en a créé d’autres, 
ce qui va contraindre la FAF à 
maintenir le cap et insister sur 
le retrait, avec un peu plus de 
diplomatie.

Sans club depuis le début 
du mois de décembre 
dernier, le milieu franco-

algérien Mehdi Boudjemaâ est 
la première recrue de la JSK en 
ce mercato hivernal.
En contact avec les responsables 
depuis quelques jours de cela, 
Mehdi Boudjemaâ n’a pas 
tardé à donner son accord avant 
de rejoindre la ville de Tizi 
Ouzou dans la journée de jeudi 
dernier. Il s’est entendu avec 
les dirigeants de la JSK pour 
un contrat de deux saisons et 
demie et il devait officialiser 
son transfert hier soir avant 
d’être présenté à la presse. 
Formé à Guingamp, il était 
pressenti à rejoindre la sélection 
algérienne sous l’ère de 
l’ancien sélectionneur Djamel 
Belmadi avant que ce dernier 
n’abandonne sa piste à cause 

de son manque de régularité. 
Il a d’énormes potentialités, 
mais le fait de changer à chaque 
fois de club ne lui a pas permis 
d’aller loin dans sa carrière. 
Depuis 2019 jusqu’à décembre 
2024, il a joué pour pas moins 
de sept clubs. Il a sûrement de 
l’expérience puisqu’il a joué 
pendant plusieurs saisons dans 
l’Hexagone, en Turquie et même 
en Norvège, mais pour qu’il 
retrouve son meilleur niveau, 
il devra travailler sans relâche 
durant cette trêve hivernale.

Un bon relanceur
Contrairement à la plupart 
des milieux actuellement dans 
l’effectif cette saison, Mehdi 
Boudjemaâ est autant bon 
dans la relance que dans la 
récupération. La JSK a besoin 
de joueur comme lui pour un jeu 
fluide. Actuellement, il n’est pas 

en possession de tous ses moyens 
puisqu’il avait résilié son 
contrat avec Corum FK depuis 
le début du mois de décembre 
dernier, mais il a encore du 
temps devant lui pour retrouver 
sa forme optimale d’ici le début 
de la phase retour. Il a toutes les 
qualités requises pour qu’il soit 
d’un grand apport pour l’équipe 
à condition qu’il soit au top de 
sa forme. Les dirigeants se sont 

renseignés sur lui et ils ont pesé 
le pour et le contre avant de faire 
appel à lui et s’ils avaient douté 
un seul instant de ses qualités, 
ils ne l’auraient jamais engagé. 
Il est en manque de compétition, 
mais il a joué plus de match 
que la plupart des milieux des 
Canaris qui ont été décevants 
durant toute la phase aller. Il 
sera sans nul doute soumis à 
un programme spécifique pour 

qu’il soit opérationnel dès le 
premier match de la phase retour 
face au Mouloudia d’Alger. Il 
sera sûrement associé à Sarr au 
milieu, si le milieu sénégalais 
revient bien sûr à de meilleurs 
sentiments. En effet, Sarr a 
envoyé une mise en demeure à 
la direction depuis une dizaine 
de jours et son ultimatum 
prendra fin avant la fin de cette 
semaine.

Ouf, il y aura bien un 
club algérien en 1/4 de 
finale de la Champions 

League cette saison après la 
qualification du MC Alger qui a 
réussi à tenir le 0)0 en Tanzanie 
face à Young Africans.
Les données de la rencontres 
étaient plutôt simples, ne 
pas encaisser de but et ce fut 
assez compliqué face à une 
équipe tanzaniennes capables 
de faire la différence avec des 
individualités telles Musonda 
ou l’ivoirien Zouzoua entré en 
seconde période.
Mis à part quelques incursions, 
l’arrière garde algérienne 
a plutôt bien tenu mais 
offensivement il n’y avait que 
Bayazid pour donner un peu 
le change, Messoussa étant 

totalement passé à côté. Entré 
à la mi-temps à la place de 
Meziani, Naidji n’était pas loin 
de réussir le hold-up sur un lob 
de 4à mètres.
Delort entré à la 55e n’était 
pas beaucoup plus utilise que 
Messoussa qu’il a remplacé, 
marchant carrément sur le 
terrain. L’entraineur tunisien du 
Mouloudia a finakement décidé 
de baricader en faisant entrer 
Menezla en troisième défenseur 
axial aux côtés d’Abdellaoui et 
Ghezala pour tenir le 0-0.
Avec un peu plus d’audace le 
MCA aurait pu finir en tête de la 
poule A puisque le TP Mazembe 
a battu le leader du groupe Al 
Hilal sur le score de 4-0. Avec 9 
points le club algérien est donc 
qualifié en 1/4 de finale.
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L’AC Milan est sur le point de faire le gros coup Kyle Walker

Manchester City :
Erling Haaland dispose d’une clause secrète 

dans son nouveau contrat
En signant sa prolongation 

jusqu’en 2034 avec 
Manchester City, Erling 

Haaland s’est tout de même 
gardé des espaces de liberté.
La nouvelle a rapidement fait 
le tour de la planète football. 
Alors que certaines rumeurs 
envoyaient plutôt Erling Haaland 
loin de Manchester City, la 
vérité a révélé tout l’inverse. 
Le Norvégien a non seulement 
prolongé son contrat avec les Sky 
Blues mais en plus de cela pour 
une période de 9 ans ! «C’est 
assez fou de voir toutes ces 
années. Normalement, on ne peut 
jamais prévoir comment l’avenir 
va se dérouler mais maintenant, 
on peut se préparer du mieux 
possible et être plus libéré dans 

sa tête, mieux se concentrer 
car dans le football, tout peut 
arriver», réagissait l’intéressé.
Arrivé en 2022 du Borussia 
Dortmund, l’avant-centre de 
24 ans a déjà tout remporté 
avec le club anglais. Dès sa 
première saison, il réalisait le 
triplé Premier League-FA Cup-

Ligue des Champions, terminant 
meilleur buteur du championnat, 
et battant au passage le nombre de 
buts sur une saison en Angleterre 
(36 réalisations). La suite est tout 
aussi belle, ou presque, puisqu’il 
cumule 111 buts en 126 matchs 
toutes compétitions confondues 

avec Manchester City. L’histoire 
ne s’arrêtera donc pas là même 
si AS révèle une information 
d’importance ce samedi.
Une clause de départ évolutive
Haaland dispose tout de même 
d’une porte de sortie anticipée 
dans ce tout nouveau contrat. 
Pour signer une telle durée, le club 
anglais a dû faire des concessions, 
comme celle d’accorder une 
clause lui permettant de quitter 
le club moyennant une certaine 
somme d’argent. Le montant de 
cette clause diminue au fur et à 
mesure que le contrat avance 
dans le temps. Selon le quotidien 
espagnol, celle-ci sera activable 
à l’été 2029 ou à l’été 2030, 
quand Haaland aura déjà réalisé 
la moitié de ce tout nouvel 

engagement. En d’autres termes, 
le joueur garde en partie la main 
sur sa liberté.
Évidemment, tous les yeux se 
tournent déjà vers le Real Madrid 
pour qu’un jour, Erling Haaland 
porte sa mythique tunique 
blanche. «Ici (à Manchester), 
j’ai mes proches et j’en profite. 
Je suis très content des gens qui 
m’entourent : le coach, le conseil 
d’administration… c’est un bon 
groupe de personnes et je suis 
très content. Si je dis cela, il y 
aura peut-être des gros titres, 
mais on ne sait jamais ce que 
l’avenir nous réserve, mais je 
suis heureux» disait-il en mars 
dernier, déjà conscient que ses 
propos seraient repris. À Madrid, 
on ne les a pas oubliés.

Kyle Walker est de plus 
en plus proche d’un 
départ de Manchester 

City. Et sa future destination se 
précise.
La semaine passée, Kyle Walker 
(34 ans) a informé Manchester 
City de son désir de changer 
d’air. Pep Guardiola l’avait 
annoncé lors de sa conférence 
de presse samedi dernier. «Il y 
a deux jours, Kyle a demandé 
à explorer l’option de jouer 
à l’étranger pour terminer sa 
carrière là-bas. Il est allé voir 
(le directeur du football) Txiki 
Begiristain. C’est pour cette 
raison qu’il n’a pas joué. Je 
préfère faire jouer des joueurs 
dont l’esprit est ici et pas 
ailleurs. Nous ne pourrions pas 

avoir eu tous les trophées que 
nous avons gagnés ces dernières 
années sans Kyle Walker, c’est 
impossible. Dans son esprit, il 
aimerait explorer un autre pays 
pour de nombreuses raisons 
(…) C’est un joueur important 
pour l’équipe nationale et pour 
notre équipe. Je ne sais pas ce 
qui va se passer.»
Le technicien espagnol en 
sait forcément un peu plus, 
lui qui n’a pas fait appel à 
l’international anglais lors des 
dernières sorties de son équipe. 
Il est certainement au courant 
des clubs prêts à accueillir le 
joueur sous contrat jusqu’en 
2026. Car depuis quelques 
jours, plusieurs écuries 
s’activent en coulisses pour le 

récupérer. Mais l’arrière-droit 
a été clair puisqu’il a indiqué 
vouloir continuer sa carrière 
en Europe. Ce qui a mis un 
terme aux spéculations en 
Arabie saoudite, où Al-Nassr, 
Al-Ittihad et Al-Alhi étaient sur 
les rangs. Cela a aussi ouvert la 
voie à l’Inter Milan, qui veut 
un prêt, à Galatasaray et à l’AC 
Milan. Selon la Gazzetta dello 
Sport, les Rossoneri ont une 
grosse longueur d’avance sur la 
concurrence, eux qui ont fait de 
Walker leur priorité.
Walker a dit oui à l’AC Milan
Pourtant, Marcus Rashford 
(Manchester United) a 
longtemps été le choix numéro 
1 des Milanais, qui ne peuvent 
recruter qu’un seul footballeur 

anglais durant le mercato 
comme le stipule le règlement. 
Alors que l’attaquant des Red 
Devils était en pole position, 
la donne a changé en raison 
de son imposant salaire de 7 
millions d’euros nets par an. En 
effet, les pensionnaires d’Old 
Trafford ont fait savoir qu’ils 
ne paieraient pas une partie de 
son salaire comme peuvent le 
faire certains clubs dans le cadre 
d’un prêt. Ce qui a refroidi l’AC 
Milan, qui a avancé en parallèle 
sur le dossier Kyle Walker. Et 
les dernières nouvelles sont 
plutôt positives d’après les 
informations venues de l’autre 
côté des Alpes.
Alors que la Gazzetta dello 
Sport a donc révélé que 

Milan accélère sur ce dossier 
prioritaire, Relevo va plus loin 
et révèle que l’arrivée de Kyle 
Walker est quasiment bouclée. 
En effet, l’écurie rossonera 
s’est déjà mise d’accord depuis 
plusieurs jours avec le joueur 
pour un contrat jusqu’en 2027. 
Il reste encore quelques détails 
à régler. De son côté, Walker est 
en train de négocier sa rupture 
de contrat avec Manchester 
City. Cette avancée de la part 
des Rossoneri met également 
un terme au dossier Marcus 
Rashford. L’AC Milan va donc 
frapper un joli coup en recrutant 
Kyle Walker, d’autant plus s’il 
arrive librement. Une page va 
donc se tourner pour l’Anglais 
et pour City.
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En Bref...De la vision à 240° à la détection de collisions
 un casque de moto qui supprime les angles 

morts

Comment intégrer pCloud à Gmail ?

L’application TikTok pourrait 
bien prochainement disparaître 
des smartphones aux États-Unis. 
Mais plus aucun officiel ne veut 
être tenu pour responsable de ce 
bannissement.
Les choses bougent toujours très 
vite en politique. On l’a vu dans 
le dossier TikTok, que Donald 
Trump voulait bannir des États-
Unis il y a maintenant quelques 
années, et qu’il souhaite 
dorénavant sauver. Mais le futur 
président des États-Unis n’est 
pas le seul à montrer une certaine 
versatilité. Les autres pouvoirs 
à Washington ne veulent plus 
prendre la responsabilité de ce 
départ, qui pourrait avoir lieu 
dès le 19 janvier prochain.
Joe Biden ne veut pas que le 
bannissement de TikTok se 
fasse durant sa fin de mandat
C’est sous le mandat de Joe 
Biden que la loi qui pourrait 
mener au bannissement de 
TikTok a été votée. Mais le 
46ᵉ président des États-Unis 
ne souhaite pas que cette loi 
devienne effective sous son 
mandat, selon des informations 
obtenues par NBC News.
« L’administration a décidé de 
reporter la mise en œuvre de 
la loi interdisant TikTok aux 
États-Unis à l’administration 
Trump entrante, ce qui signifie 
qu’elle ne sera pas appliquée 
pendant les 36 dernières heures 
du mandat du président Joe 
Biden » ont ainsi expliqué des 
hauts fonctionnaires au média 
américain.

Le Congrès n’est plus aussi 
sûr de lui

Et c’est la même chose au 
Congrès, où pourtant la loi 
avait été votée par une très belle 
majorité. Ainsi, le sénateur Ed 
Markey a proposé une nouvelle 
loi qui permettrait d’étendre le 
délai à la fin duquel les nouvelles 
obligations introduites contre 
ByteDance lui seront imposées.
« L’interdiction a été adoptée à 
la hâte, sans tenir suffisamment 
compte des conséquences 
profondes qu’elle aurait sur les 
170 millions d’Américains qui 
utilisent la plateforme » a-t-il 
indiqué dans un communiqué. Il 
est soutenu dans cette démarche 
par les sénateurs Cory Booker 
et Ron Wyden. Particularité de 
ces trois hommes politiques ? Ils 
avaient voté en faveur de la loi 
anti-TikTok qui va prendre effet 
le 19 janvier prochain. Alors, 
que se passe-t-il à Washington ?

Avec ce casque dopé à l’IA, 
plus besoin de tourner la 

tête pour contrôler les angles 
morts. Des caméras placées à 
l’arrière du casque affichent 

l’environnement sur la visière 
et ce n’est pas tout.

L’IA, encore l’IA, 
toujours l’IA... Cette 
fois, l’IA s’invite 

dans les casques de moto. Sa 
fonction ? Assurer la sécurité du 
motard en lui évitant de tourner 
la tête pour jeter un coup d’œil 
à l’angle mort, avant de changer 
de direction ou de doubler un 
autre véhicule. C’est ce que 
propose la marque Intelligent 
Cranium Helmet avec sa gamme 
de casques iC-R.
Dévoilés lors du dernier CES 
à Las Vegas, ces casques ne 
se contentent pas d›offrir une 
protection de la tête en cas 
d›accident, ils vont plus loin 
en permettant de les éviter 
au maximum. L›élément le 
plus important du casque est 
son champ de vision étendu 
à 240°. Plus besoin de quitter 
la route des yeux pour assurer 
un changement de voie en 
sécurité. Des caméras placées à 
l›arrière permettent d›afficher 

sur la visière les angles morts et 
fournissent également d›autres 
informations, comme la vitesse, 
les indications de navigation, ou 
les messages reçus sur le mobile. 
Un système d›avertissement 
de proximité pour prévenir les 
risques de collision latérale est 
également présent.
L’ensemble de ces systèmes 
est géré par l›IA embarquée. 
Et si malgré cet équipement un 
accident intervient, le casque 
appelle directement les secours. 
Pour les motards souhaitant 
conserver une vidéo de leurs 

exploits routiers, le casque 
intègre à l›avant une caméra 
d›action filmant en full-HD 
(1080p) et à 60 images par 
seconde.
Un concentré de technologies 

autour de la tête
Pas de bouton à presser, il 
faut simplement demander 
au casque de filmer, via une 
commande vocale. Les caméras 
à l’arrière seront également 
mises à contribution pour 
filmer l’environnement. En 
bonus, le casque est doté 
d’une connectivité Bluetooth 

pour répondre à un appel, par 
exemple. Pour alimenter cet 
arsenal technologique, il faut 
bien entendu une batterie et 
celle-ci dispose d’une autonomie 
étonnante de cinq à sept heures.
On peut donc légitimement se 
demander si le casque reste 
confortable, car tout ce matériel 
vient forcément l’alourdir. Ce 
n’est certes pas un modèle léger, 
puisqu’il pèse 1,71 kilo, mais il 
n’est pas beaucoup plus lourd 
qu’un casque de qualité, comme 
un Shoei, par exemple. On peut 
aussi se demander si la présence 
d’une batterie et des accessoires 
garantit le même niveau de 
sécurité au conducteur en cas 
de choc. Ce serait le cas, car le 
casque est homologué, du moins 
aux États-Unis.
Pour ce qui est du tarif, l’iC-R 
coûte 650 dollars pour sa version 
de base. Ce modèle ne dispose 
pas des caméras à l’arrière, 
mais du système de détection 
anticollision. Pour bénéficier 
du contrôle des angles morts, il 
faut compter sur le Rider iC-R 
au prix de 1 165 dollars. La 
déclinaison la plus évoluée est 
l’édition Sport Plus iC-Rs+, qui 
coûte 1 850 dollars.

Vous avez régulièrement besoin 
d’enregistrer des images ou du 
texte issus de votre messagerie 

Gmail sur votre espace 
pCloud? Voici l’outil idéal 

pour y arriver.
Avec près de 2 milliards 
d’utilisateurs, Gmail est la reine 
des messageries mail actuelles. 
Régulièrement mise à jour, 
cette application fourmille de 
fonctionnalités avec récemment 
des cartes récapitulatives 
dynamiques, une optimisation 
d’agenda, ou une amélioration de 
l’antispam. Mais si vous n’êtes 
pas fan de Google Drive, une 

option manque toutefois à l’appel 
: une intégration fluide avec 
pCloud. Il faut dire que ce dernier 
figure en tête de notre comparatif 
des services de stockage en ligne.
Vous souhaitez transférer des 
images ou du texte depuis Gmail 
vers pCloud ? L’extension pCloud 
Save vous permet de réaliser 
facilement cette opération. Voici 
les étapes à suivre pour l’utiliser.
1# Installez l’extension pCloud 

Save
pCloud Save est une extension 
disponible pour les navigateurs 
Google Chrome, Mozilla Firefox, 
Opera et Microsoft Edge. La 

première chose à faire est de 
l’installer en vous rendant dans 
la section Add-on du site officiel :
Rendez-vous sur la page 
consacrée à cette extension et 
cliquez sur le bouton d›ajout 
(sur l›exemple ci-dessous, nous 
utilisons Google Chrome).
Connectez-vous à votre compte 
pCloud depuis l›extension. Pour 
cela, cliquez sur son icône puis 
sur le bouton « Sign In ».
2# Enregistrez une image avec 

pCloud Save
Une fois connecté sur l›extension, 
rendez vous dans votre messagerie 
Gmail, ouvrez un email et :
Faites un clic droit sur une image 
en pièce jointe puis appuyez sur « 
Save to pCloud » pour enregistrer 
l›image dans votre stockage 
cloud.
Faites un appui long sur la touche 
« ALT » (ou « OPTION » si 
vous êtes sur Mac), cliquez sur 
plusieurs images et appuyez sur « 
Save to pCloud » pour enregistrer 
vos visuels dans votre stockage 
cloud.

3# Enregistrez un texte avec 
pCloud Save

Il est également possible 
d›enregistrer le contenu textuel 
d›un email sur pCloud avec 
l›extension pCloud Save. Pour 
cela :
Ouvrez un message et 
sélectionnez le texte avec votre 
souris.
Faites un clic droit sur votre 
sélection et appuyez sur « Save to 
pCloud ».
Dans la fenêtre qui apparaît, 
donnez un titre à votre document 
puis cliquez sur l›option « .txt ».
Choisissez le format dans lequel 
vous souhaitez que le texte soit 
enregistré (TXT, DOC, JS, JSON, 
PHP, CSS, HTML, XHTML, 
XLS).
Vous retrouverez, par la suite, 
tout vos contenus enregistrés 
dans le sous-dossier « Google » 
du dossier « pCloud Save » créé 
par l›extension. Ce dernier est 
disponible à la racine de votre 
espace de stockage pCloud.
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La courge butternut est 
un incontournable des 
soupes d’automne-hiver, 

appréciée pour sa chair veloutée 
et sucrée. Mais qu’en est-il 
de la peau ? Faut-il l’éplucher 
ou bien l’utiliser dans vos 
recettes ? Réponse d’expert.
La courge butternut est une 
véritable star de la cuisine 
d’automne-hiver, mais une 
question de taille se pose 
souvent lors de sa préparation 
: faut-il éplucher la peau ou 
peut-on la manger ? Et surtout, 
comment s’y prendre ? La 
réponse n’est pas aussi simple 
qu’il y paraît, et dépend de 
plusieurs facteurs… On fait 
le point avec Claire Marzin, 
diététicienne nutritionniste 
diplômée en ingénierie agro-
alimentaire et Pascal Nourtier, 
diététicien nutritionniste.
Est-ce que la peau de 
butternut est comestible ?
La peau de la courge butternut 
est bel et bien comestible ! Elle 
est plus fine et moins coriace 
que celle d’autres courges, 
comme la citrouille ou la courge 
musquée, ce qui facilite sa 
consommation après cuisson. « 
La peau s’attendrit à mesure que 
la courge cuit et s’incorpore bien 
avec la chair. Vous pouvez donc 
la manger sans problème pour 
bénéficier de sa texture, mais 
aussi de ses précieux nutriments 
», assure Pascal Nourtier.
Est-ce qu’il faut l’éplucher 
ou plutôt la garder ?
Tout dépend de vos préférences 
et du plat que vous préparez, 
répond Claire Marzin. Garder 
la peau peut être une excellente 
option pour plusieurs raisons, 
mais certaines situations 
justifient aussi l’épluchage !
Avantages : pourquoi garder 
la peau de la butternut ?
UN CONCENTRÉ 
DE NUTRIMENTS
Comme indiqué ci-dessus, la 
peau des courges butternut 
est très riche en nutriments, 
notamment en fibres alimentaires 
qui aident à la digestion, 
améliorent le transit intestinal 
et prolongent la sensation de 
satiété. Elle renferme aussi 
des antioxydants, comme les 
caroténoïdes, qui jouent un rôle 
crucial dans la protection contre 
le vieillissement cellulaire et 
les maladies chroniques. Sans 
oublier les vitamines A et C, 

essentielles pour la réparation 
des tissus et la production 
de collagène. « La peau de 
la butternut est aussi une 
excellente source de minéraux 
comme le potassium, qui aide 
à réguler la pression artérielle 
et le magnésium, qui soutient la 
fonction musculaire et nerveuse 
», souligne Claire Marzin.
GAIN DE TEMPS ET FACILITÉ
Éplucher une courge butternut 
peut s’avérer extrêmement 
fastidieux… Surtout si vous 
n’êtes pas équipé d’un bon 
couteau ou d’un éplucheur 
adapté ! En décidant de garder la 
peau, vous économisez du temps 
en cuisine, mais vous simplifiez 
aussi l’ensemble du processus 
de préparation. « Il vous 
suffit de couper directement 
la courge en morceaux et 
de la cuire, que ce soit en la 
rôtissant, en la faisant cuire à la 
vapeur ou en la faisant bouillit 
», indique Pascal Nourtier.
MOINS DE GASPILLAGE
En choisissant de ne pas éplucher 
votre courge, vous faites un 
geste simple mais efficace pour 
limiter le gaspillage alimentaire. 
Pourquoi ne pas exploiter 
l’intégralité du légume, puisque 
c’est tout à fait possible ? Cela 
profitera à votre budget, à 
l’environnement et à votre santé !
Pourquoi certains préfèrent 
éplucher la courge butternut ?
PRÉFÉRENCES 
PERSONNELLES
Les habitudes culinaires varient 
d’une personne à l’autre, et 
certains ne sont tout simplement 
pas habitués à consommer 
la peau des légumes. Si vous 
êtes novice avec la butternut, 
vous pouvez commencer par 
l’éplucher pour tester son goût 
et sa texture avant de tenter sans.
UNE TEXTURE PARFOIS 

MOINS APPRÉCIÉE
Certaines personnes 
n’apprécient pas la texture de la 
peau de la butternut, même après 
cuisson. Bien qu’elle devienne 
plus tendre, elle ne convient pas 
à toutes les recettes : certaines 
nécessitent une texture lisse, 
comme les soupes ou les purées. 
En retirant la peau de la courge, 
vous obtenez une consistance 
plus crémeuse et homogène, 
assure Pascal Nourtier.
FACILITÉ DE CUISSON 
SELON LES RECETTES
Certaines recettes nécessitent 
de couper la butternut en 
petits cubes ou en tranches. 
Dans ce cas, il peut être utile 
d’éplucher la courge, car la 
peau peut rendre la coupe plus 
difficile… Par ailleurs, la peau 
peut altérer la texture du plat 
et rendre sa consommation 
moins agréable. Éplucher la 
butternut permet non seulement 
de faciliter la découpe, mais 
aussi d’obtenir une texture plus 
fondante et homogène, idéale 
pour des préparations comme 
les soupes, gratins ou purées.
En résumé, il n’y a pas de 
règle stricte... Mais si vous 
choisissez de garder la peau, 
assurez-vous de bien la laver 
avant la cuisson pour enlever 
toute impureté ou résidu de 
pesticides. Clauire Marzin.
Comment enlever facilement 
la peau de cette courge ?
Éplucher une courge 
butternut peut sembler 
délicat… Mais plusieurs 
astuces facilitent la découpe.
Comment éplucher et 
couper une butternut ?
Pour plus de précision et 
sécurité, assurez-vous d’utiliser 
un couteau bien aiguisé :
•	 Commencez par couper 
les deux extrémités de la courge 

(le haut et le bas), cela crée une 
base stable pour la courge, ce 
qui facilitera sa manipulation 
pendant l’épluchage.
•	 Utilisez ensuite un 
économe pour peler la courge 
: travaillez lentement en 
effectuant des mouvements 
longs et réguliers pour retirer 
la peau, tout en prenant soin 
de ne pas couper trop de chair. 
L’économe vous permettra de 
garder une bonne prise tout en 
épluchant sans trop de gâchis.
•	 Si l’économe ne vous 
paraît pas assez efficace, vous 
pouvez aussi utiliser un couteau 
bien aiguisé pour couper la 
peau. Assurez-vous de retirer 
la peau en fines couches, en 
suivant la forme de la courge. 
Cela permet d’éviter de trop 
gaspiller la chair de la courge !
•	 Une fois la peau retirée, 
coupez la courge en deux dans 
le sens de la longueur. Utilisez 
ensuite une cuillère pour retirer 
les graines et les filaments du 
centre. Vous pouvez ensuite 
couper la courge en cubes ou 
en tranches, selon la recette 
que vous souhaitez préparer.
•	 Si vous souhaitez 
gagner du temps, vous pouvez 
également faire cuire la courge 
pendant environ 20 minutes 
(au four ou à la vapeur), ce qui 
ramollira la peau et la rendra 
plus facile à enlever une fois 
cuite. Après cuisson, la peau se 
détache bien plus facilement.
À noter : une autre méthode 
consiste à couper la courge en 
deux et à la placer directement 
au four avec la peau, pendant 
environ 30 à 40 minutes. 
Une fois cuite, la chair sera 
tendre, et vous pourrez la 
récupérer à l’aide de cuillères 
en bois, sans avoir besoin de 
retirer la peau au préalable.
Gratin, purée, soupe… Comment 
manger la peau de la butternut ?
Ces quelques idées devraient 
vous aider à intégrer la peau 
des butternuts dans vos recettes 
pour en profiter pleinement.
•	 Rôtie au four. Lavez 
bien la butternut, coupez-la 
en tranches ou en cubes, puis 
rôtissez-la avec un peu d’huile 
d’olive, des herbes (thym, 
romarin) et des épices comme 
le paprika ou le cumin. La peau 
devient tendre et croquante, ce 
qui ajoute de la texture à vos plats.
•	 Soupe ou velouté. Si 

vous optez pour une soupe de 
butternut, coupez la courge 
en morceaux avec la peau et 
cuisez-la jusqu’à ce qu’elle 
soit bien tendre. Mixez ensuite 
l’ensemble pour obtenir une 
texture lisse et onctueuse : la 
peau fond pendant la cuisson, 
apportant une richesse de 
saveurs et de nutriments.
•	 Dans un gratin. 
Tranchez la butternut en fines 
rondelles, laissez la peau et 
alternez les couches de courge 
avec du fromage râpé, de la 
crème et des épices. Cuisez 
au four jusqu’à ce que ce 
soit doré et fondant. La peau 
devient presque invisible 
dans le gratin et se marie bien 
avec la douceur de la chair.
•	 Frites ou chips. Coupez 
la butternut en bâtonnets, 
arrosez d’un peu d’huile d’olive 
et d’épices (curry, paprika), 
puis enfournez jusqu’à ce que 
ce soit doré et croustillant. 
La peau devient croquante 
et offre une alternative 
saine aux frites classiques.
•	 Salades. Faites cuire la 
butternut au four ou à la vapeur 
avec sa peau, puis découpez-la 
en cubes. Ajoutez à une salade 
de roquette, quinoa, ou avocat, 
avec une vinaigrette légère. La 
peau reste légèrement ferme 
et ajoute une touche colorée 
et nourrissante à vos salades.
•	 Purée de butternut. 
Cuisez la butternut entière au 
four, puis mixez la chair et la 
peau ensemble pour une purée 
plus épaisse et riche. La peau 
ajoute des fibres et de la texture 
à la purée, tout en apportant 
des bienfaits nutritionnels.
Souvent négligée, la peau de 
butternut est une excellente 
source de nutriments. En la 
consommant, vous maximisez 
les bienfaits de cette courge 
et ajoutez des textures variées 
à vos plats. Que ce soit 
rôtie, en soupe, en gratin ou 
même dans une salade, elle 
se prête à une multitude de 
recettes saines et délicieuses !

Faut-il éplucher les courges butternut ?
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Le maquillage permet 
de mettre en valeur et 
sublimer. Selon la forme 

de vos yeux, vos paupières 
ou encore vos cils, il existe 
plusieurs techniques pour ouvrir 
le regard. C’est également le cas 
si vos paupières sont tombantes. 
Nul besoin d’être une makeup 
artist pour y parvenir, il suffit 
d’avoir les bons coups de 
pinceaux, comme l’explique 
la créatrice de contenus @
mmb_makemebeautiful sur son 
TikTok.
Les gestes pour ouvrir son 
regard en se maquillant les yeux
Après avoir maquillé son teint, 
la jeune femme pose trois points 
de fard à paupières marron 

clair au-dessus de sa paupière. 
Et c’est justement ce premier 
geste sur lequel repose l’astuce 
pour ouvrir son regard. Alors, 
commencez donc par déposer 
trois points de couleur au-dessus 
de votre œil, soit littéralement 
au-dessus du creux de votre 
paupière.
Puis, la deuxième étape consiste 
à relier ses points entre eux, 
et estomper le tout à l’aide 
d’un petit pinceau à bout rond 
de sorte à former un arc. Par 
la suite, appliquez du fard à 
paupières marron foncé sur la 
paupière mobile, et terminez 
avec un cat eye soit à main 
levée, soit avec un accessoire 
pour vous aider. Estompez le 
tout, avant de conclure par 

une dernière couleur : un trait 
marron foncé au ras des cils, 
supérieurs ET inférieurs. Cela 
permettra d’apporter un aspect 
charbonneux au regard. Vous 
pouvez ensuite finir par votre 
mascara, et le tour est joué !
Plusieurs astuces à intégrer à 
sa skincare pour atténuer les 
paupières tombantes
En plus du maquillage, il 
existe d›autres solutions pour 
mettre en valeur le regard si 
l›on a des paupières tombantes. 
Tout d›abord, vous pouvez 
utiliser un sérum ou un contour 
des yeux spécifique, afin de 
décongestionner cette zone. Ces 
types de soins permettent de 
retendre la peau et de donner 

un regard frais. La gymnastique 
faciale est aussi un bon moyen 
pour rehausser les paupières, car 
certains exercices vont permettre 
à la peau et aux paupières de 

retrouver du tonus. Enfin, vous 
pouvez également avoir recours 
à certains accessoires comme un 
gua sha ou encore un rouleau de 
jade.

Vous avez des sillons 
nasogéniens assez prononcés et 
souhaitez les camoufler avec du 
maquillage ? Une influenceuse 
make-up a dévoilé sur TikTok 
son astuce pour les estomper et 
vous ne pourrez plus vous en 
passer.
Les rides font partie de la vie 
et se dessinent tout doucement 
au fil des années, telles de 
véritables marques de vie. Mais 
elles peuvent aussi provoquer 
des complexes. Avoir le bon 
coup de pinceau et connaître 
les bonnes astuces pourront 
vous aider à faire disparaître ces 
traits. Pour camoufler les sillons 
nasogéniens, il existe une astuce 
facile, comme l’a dévoilé Saïda 
Boubellal, l’influenceuse beauté 
connue sous le pseudonyme 
mmb_makemebeautiful sur 
les réseaux sociaux. Celle qui 
compte plus de 246.000 abonnés 
sur TikTok et qui est spécialisée 

dans les tutos maquillage et les 
secrets pour avoir une peau 
parfaite a révélé comment 
atténuer ces sillons, appelés 
aussi rides du sourire.

Rides du sourire : comment 
camoufler les sillons 

nasogéniens ?
Vous n’aurez besoin que d’un 
«anticernes hydratant assez 
lumineux», a dévoilé Saïda 
Boubellal. Ce produit s’avère 
être le coup de baguette magique 
parfait pour camoufler ces sillons. 
«Appliquez simplement votre 
anticernes sur le creux du sillon», 
a expliqué la maquilleuse, avant 
d’ajouter : «Vous placez bien à 
l›intérieur du creux la couleur 
claire. Le fait d›appliquer une 
couleur claire sur le creux, ça va 
redonner du volume.» Une fois 
que l’anticernes est appliqué, 
rien de plus simple : «Avec un 
tout petit pinceau détail, vous 
venez tapoter sur place. Il ne faut 

surtout pas aller autour, il faut 
bien rester dans le creux. Vous 
pouvez également le faire au 
doigt.»

L’anticernes, un produit 
miracle pour camoufler vos 

rides
S’il est parfait pour camoufler 
les sillons nasogéniens marqués, 
l’anticernes est également un 
produit miracle qui permet aussi 
d’estomper certaines rides. Car 

si elles font partie de la vie en 
se dessinant doucement au fil 
des années, elles peuvent aussi 
provoquer des complexes. 
Avoir le bon coup de pinceau 
et connaître les bonnes astuces 
pourront vous aider à faire 
disparaître ces traits que vous 
n›aimez pas. Les rides du lion, 
situées entre les sourcils, sont 
les rides d’expression les plus 
communes et les plus visibles. 

Pour les estomper, vous aurez, 
là aussi, besoin d’un anticernes. 
Val Garland, la make up artist 
internationale de L›Oréal Paris 
nous avait donné plusieurs 
conseils à appliquer en octobre 
dernier. Selon elle, il est important 
d’appliquer de l›anticernes dans 
les plis qui forment les rides. La 
raison ? «Quand vous pensez aux 
rides du lion, elles se trouvent en 
réalité dans une zone où il a de 
l’ombre. La ride se trouve dans 
de l’ombre, il y a un effet de 
profondeur à cause de cette ombre 
aussi», avait-elle expliqué, avant 
d’indiquer qu’il est «préférable 
d›utiliser un pinceau très fin» 
pour estomper le produit. Avec 
une touche d’anticernes, vous 
aurez l’impression que la ride a 
disparu. Notez que si l’anticernes 
permet évidemment de camoufler 
également les cernes, il existe 
des astuces pour l’appliquer afin 
qu’il ne marque pas les ridules.

Les paupières tombantes peuvent 
parfois donner un air fatigué 
dont on aimerait bien se passer. 
Pour éviter cela, mieux vaut 
opter pour les bonnes couleurs 
de fard à paupières... et en éviter 
certaines ! Une maquilleuse nous 
éclaire sur le sujet.
La peau du contour de l’œil, 
particulièrement fine et délicate, 
est souvent la première à subir 
les effets du relâchement cutané. 
Bien que naturel, ce phénomène 
peut être source de complexe 
pour certain(e)s. S’il existe des 

solutions chirurgicales pour 
lifter les paupières tombantes, 
comme la blépharoplastie, des 
trucs et astuces de maquilleurs 
existent pour agrandir le regard. 
À contrario, certains gestes, 
produits ou couleurs pourraient 
donner un «effet fatigué». Dans 
les colonnes du média américain 
SheFinds, la maquilleuse 
professionnelle, Kerrin Jackson, 
a dévoilé l’une d’entre elles.
Fard à paupières : quelle couleur 
éviter quand on a les paupières 
tombantes ?

Bien que très en vogue 
l’année passée, aussi bien 
dans les vêtements que dans 
le maquillage, le rouge serait 
à proscrire pour toutes les 
personnes ayant des paupières 
tombantes. En effet, «les ombres 
à paupières rouges - l’écarlate, 
le cramoisi - peuvent ajouter des 
années à votre visage simplement 
en donnant à vos yeux un aspect 
fatigué, irrité et en donnant 
généralement l’impression d’être 
malade», amorce la maquilleuse 
à succès. Cette nuance pourrait 

aussi «mettre en évidence les 
rides et les ridules», selon 
elle. Par ailleurs, comme nous 
l’expliquait la maquilleuse de 
renom Val Garland, la couleur de 
vos yeux aussi est à prendre en 
compte, pour ouvrir le regard.
Même si les mascaras, fards à 
paupières et eye-liners rouges ont 
connu un franc succès auprès de 
la beautysphère, Jackson précise 
qu’elle évite généralement le 
fard à paupières rouge parce que 
c’est une teinte très difficile à 
appliquer sur les yeux.

Aussi, lorsque nous pleurons, 
notre peau et nos yeux 
deviennent rouges, ajoute-t-elle. 
«C›est pourquoi, l›utilisation 
d›un fard à paupières rouge peut 
donner l›impression que vous 
avez pleuré, ou que vous avez 
des allergies». Alors, elle conclut 
en précisant que ce n›est pas un 
look très attrayant ou flatteur. 
Dans ce cas-là, n›hésitez pas à 
favoriser des fards à paupières 
neutres et mattes pour des 
paupières lumineuses et mises en 
valeur.

Comment camoufler les sillons nasogéniens
 avec du maquillage ? 

Paupières tombantes : voici la couleur de fard à éviter 

Comment maquiller ses yeux pour ouvrir son regard quand 
on a des paupières tombantes



Sara Boueche

Au cœur de la médina 
de Tunis, les Journées 
Musicales de Carthage 

(JMC) s’apprêtent à offrir, du 18 
au 24 janvier 2025, une nouvelle 
édition haute en couleurs. 
Sous la direction artistique de 
Dorsaf Hemdani, cet événement 
incontournable de la scène 
musicale internationale promet 
un voyage sonore à travers les 
continents.

Un écrin de diversité musicale. 
Les JMC 2025 mettent à 
l’honneur un melting-pot 

de genres musicaux, allant 
des rythmes traditionnels 
aux sonorités les plus 
contemporaines. De l’Espagne 
au Cap-Vert, en passant par l’Iran 
et le Cameroun, les mélodies se 
mêlent et se croisent, créant une 
expérience unique pour le public.

Au-delà des concerts, les 
JMC proposent également 
une programmation riche 
en événements parallèles : 
ateliers, conférences, rencontres 
avec les artistes... De quoi 
satisfaire les passionnés de 
musique et les simples curieux. 
Un rayonnement international. 

Les Journées Musicales de 
Carthage sont devenues, au 
fil des années, un rendez-
vous incontournable pour les 
professionnels de la musique 
et les mélomanes du monde 
entier. En réunissant des 
artistes de plus de 20 pays, cet 
événement contribue à renforcer 
le rayonnement culturel de la 
Tunisie.

Pour cette 10ème édition, les 
JMC s’affirment plus que jamais 
comme un événement majeur 
du paysage culturel tunisien et 
international.

Sara Boueche

La pièce de théâtre  ‘‘Toxic 
Paradise’’, mise en scène 
par Sadok Trabelsi, 

a remporté un succès sans 
précédent lors de la 15ème 
édition du Festival du Théâtre 
Arabe à Mascate. Cette œuvre, 
qui dénonce les ravages de la 
pollution industrielle sur la région 
de Gabès, a conquis le jury et le 
public par la force de son message 
et la qualité de sa mise en scène. 
Ce triomphe vient s’ajouter 

à une série de récompenses 
obtenues précédemment, 
notamment le Tanit d’Or aux 
Journées Théâtrales de Carthage 
et le grand prix du Festival 
National du Théâtre Tunisien. 
« Toxic Paradise » s’impose 
ainsi comme l’une des créations 
théâtrales les plus marquantes 
de ces dernières années. 
En abordant un sujet d’actualité 
brûlant, la pièce met en lumière 
les conséquences dramatiques 
de l’industrialisation sur 
l’environnement et la santé 

des populations. Elle témoigne 
également de la vitalité de la 
scène théâtrale tunisienne, qui 
n’hésite pas à s’emparer de 
questions sociales et politiques. 
Ce succès international est 
une reconnaissance du talent 
des artistes tunisiens et de leur 
capacité à toucher un large public. 
« Toxic Paradise » est bien plus 
qu’une simple pièce de théâtre, 
c’est un véritable appel à la 
conscience collective.

Inscrit au patrimoine mondial 
de l’Unesco, Pompéi est le 
deuxième site touristique le plus 
visité d’Italie, après le Colisée de 
Rome.

Les archéologues de Pompéi 
ont mis au jour un complexe 
thermal privé où les invités se 
baignaient avant de s’attabler 
pour de somptueux festins, 
indique vendredi 17 janvier un 
communiqué du site italien.

Les bains mis au jour dans une 
villa romaine constituent «l’un 
des plus grands complexes 
thermaux privés» découverts 
jusqu’à présent dans la ville 
antique, près de Naples, qui a 
été dévastée par l’éruption du 
Vésuve, il y a près de 2 000 ans.

Dimensions impressionnantes

Les visiteurs se débarrassaient de 
leurs vêtements dans un vestiaire 
qui pouvait accueillir jusqu’à 30 
personnes, à en juger d’après 
les bancs présents, selon le 
communiqué. Ils se détendaient 

ensuite dans le «calidarium», une 
pièce avec un bain chaud, puis 
dans le «tepidarium», une pièce 
tiède, et enfin plongeaient dans 
une piscine d’eau froide dans 
le «frigidarium». La chambre 
froide en particulier est «très 
impressionnante», avec «une 
cour à portique de 10 mètres de 
côté, au centre de laquelle se 
trouve une grande piscine», selon 
la même source.

Ensuite, les invités dînaient 
aux chandelles dans une 
salle de banquet aux murs 
noirs, décorée de scènes de la 
mythologie grecque. La salle et 
le complexe thermal font partie 
d’une grande villa sur laquelle 
les archéologues travaillent 
depuis deux ans. «Le passage 
direct des espaces thermaux 
à la grande salle conviviale 
suggère que la villa romaine 
se prêtait à l’organisation de 

somptueux banquets», poursuit 
le communiqué. Il s’agissait 
de «précieuses occasions pour 
le propriétaire de s’assurer 
du consensus électoral de 
ses invités, de promouvoir la 
candidature d’amis ou de parents, 
ou simplement d’affirmer son 
statut social».

Lors de l’éruption du Vésuve 
en 79 après J.-C., les cendres 
et les roches qui sont tombées 
ont contribué à préserver de 
nombreux bâtiments de Pompéi 

presque dans leur état d’origine, 
tout en formant des formes 
sinistres autour des cadavres des 
victimes de la catastrophe. Le 
nombre total de morts n’est pas 
connu, mais le site de Pompéi 
précise que «les restes de plus de 
1 000 victimes ont été retrouvés 
au cours des fouilles».

Pompéi est aujourd’hui inscrit au 
patrimoine mondial de l’Unesco 
et constitue le deuxième site 
touristique le plus visité d’Italie, 
après le Colisée de Rome.

Les JMC 2025 
 Un melting-pot musical au cœur de Tunis

‘‘Toxic Paradise’’ 
 Un triomphe éclatant pour le théâtre tunisien 

sur la scène arabe

Découverte à Pompéi d’un complexe thermal 
dans une villa
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Sara Boueche

Dans une industrie du jeu 
vidéo en perpétuelle 
évolution technologique, 

le nouveau titre «Indiana Jones 
and the Great Circle» se présente 
comme une œuvre singulière, 
conjuguant habilement les codes 
classiques du genre aventure avec 
les exigences contemporaines du 
médium vidéoludique.
Situé dans le contexte historique 
des années 1930, ce titre propose 
une narration ambitieuse centrée 
sur la découverte d’une société 
secrète de géants dissimulée sous 
le Vatican, tandis que la menace 
du régime nazi confère une 
tension géopolitique palpable à 
l’intrigue.
L’architecture ludique du titre 
s’inspire manifestement des 
canons établis par la franchise 
«Tomb Raider», tout en intégrant 
certains éléments rappelant 

la série «Metal Gear Solid». 
Néanmoins, le titre privilégie 
une approche centrée sur la 
résolution d’énigmes et le 
combat rapproché, plutôt que sur 
l’infiltration.
Le système de combat se 
distingue par son approche 
résolument physique, 
privilégiant les affrontements 
au corps à corps aux échanges 
de tirs. Cette direction artistique 
est soulignée par une conception 
sonore évocatrice des jeux 
d’arcade classiques. Toutefois, 
les limitations de l’intelligence 
artificielle des adversaires 
constituent un point perfectible 
de l’expérience.
L’aspect puzzle du jeu témoigne 
d’une conception équilibrée, 
proposant des énigmes 
suffisamment complexes pour 
stimuler la réflexion sans générer 
de frustration excessive. Les 
mécaniques traditionnelles 

de manipulation d’objets 
s’inscrivent harmonieusement 
dans l’esthétique rétro du titre.

Sur le plan narratif, l’œuvre 
excelle dans sa représentation 
des environnements historiques, 
notamment dans sa reconstruction 
détaillée de la Rome nocturne. 
Le duo protagoniste, composé 
d’Indiana Jones et de sa 
partenaire, développe une 
dynamique interpersonnelle 
convaincante qui enrichit la 
progression narrative.
Bien que certains aspects, 
notamment la caractérisation 
des antagonistes, puissent 
manquer de profondeur, «The 
Great Circle» se distingue par sa 
direction artistique remarquable 
et son attention méticuleuse aux 
détails historiques. L’intégration 
judicieuse d’éléments ludiques 
traditionnels et modernes en 
fait une proposition attractive 

pour les amateurs du genre, 
malgré quelques imperfections 
techniques.
Cette œuvre représente ainsi 
une contribution significative au 

genre du jeu d’aventure, même 
si son accessibilité pourrait être 
limitée pour les joueurs moins 
familiers avec les mécaniques 
traditionnelles du genre.

Jeudi 30 janvier, des grands noms 
de la chanson vont se rassembler 
à Los Angeles le temps d’un 
concert organisé en soutien aux 
victimes des incendies
La solidarité passe aussi par la 
musique. L’organisation FireAid 
a lancé un appel aux plus grandes 
stars de la chanson afin de se 
réunir, le temps d’un concert, le 

jeudi 30 janvier, afin d’apporter 
un soutien aux victimes des 
incendies de Los Angeles (Etats-
Unis). Et des dizaines de grands 
noms de la scène internationale 
ont déjà répondu présents. A noter 
que l’événement sera retransmis 
à la télévision, sur différentes 
plateformes telles qu’Apple TV 
+, Max, Netflix et Prime Video.

De Billie Eilish à Sting
Billie Eilish, qui est née à Los 
Angeles, sera l’une des têtes 
d’affiche de l’événement, qui 
se déroulera au sein même de 
la Cité des Anges. Originaire 
également de LA, le groupe de 
rock Red Hot Chili Peppers fera 
également partie du mégaconcert, 
programmé le 30 janvier. Sting, 

Stevie Nicks ou encore Green Day 
répondront présent, tout comme 
Gwen Stefani, Lady Gaga ou 
encore Katy Perry, rapportent nos 
confrères du Los Angeles Times. 
Dave Matthews et John Mayer 
se produiront également, pour la 
première fois ensemble. D’autres 
interprètes devraient se rajouter à 
la liste dans les prochains jours.

Le mégaconcert qui sera donné 
à Los Angeles permettra de 
récolter des fonds afin, selon 
l’organisation, de « reconstruire 
les communautés dévastées par 
les incendies de forêt et pour 
soutenir les efforts visant à 
prévenir les futures catastrophes 
dues aux incendies dans le sud de 
la Californie ».

Sara Boueche

Dans un geste sans précédent 
illustrant la polarisation 
croissante entre l’industrie 
du divertissement et le 
pouvoir politique américain, 
Donald Trump vient d’opérer 
une manœuvre stratégique 
significative en désignant trois 
figures emblématiques du cinéma 
comme ses représentants officiels 
à Hollywood.

Une nomination symbolique 
aux implications profondes

Le 16 janvier 2024, l’ancien et 
futur président des États-Unis a 
officialisé, via son réseau social 
Truth Social, la nomination de 
trois personnalités majeures du 
septième art : Sylvester Stallone, 
Jon Voight et Mel Gibson, 
en qualité d’»ambassadeurs 
particuliers» à Hollywood. Cette 
désignation, bien que dépourvue 

de statut officiel, révèle une 
volonté manifeste de réaffirmer 
son influence dans une industrie 
culturelle majoritairement 
opposée à ses positions 
politiques.

Un choix calculé de 
personnalités

Les trois acteurs désignés 
présentent des profils 
particulièrement représentatifs de 
l’aile conservatrice d’Hollywood. 
Leur légitimité artistique est 
indéniable, comme en témoignent 
leurs dix nominations collectives 
aux Oscars et leurs trois 
statuettes. Sylvester Stallone, 78 
ans, icône de la culture populaire 
américaine grâce à ses rôles 
dans «Rocky» et «Rambo», a 
récemment manifesté son soutien 
en participant à un gala à Mar-
a-Lago. Jon Voight, lauréat de 
la médaille nationale des arts 
sous la présidence Trump, et 

Mel Gibson, figure controversée 
mais respectée du cinéma 
américain, complètent ce trio 
aux convictions conservatrices 
affirmées.

Un contexte de division 
culturelle profonde

Cette initiative s’inscrit dans 
un paysage culturel américain 
profondément divisé. Alors que 
Trump s’apprête à retrouver 

la Maison-Blanche dans un 
contexte juridique sans précédent 
- devenant le premier président 
américain condamné au pénal - 
la fracture avec l’establishment 
hollywoodien s’accentue. 
Des artistes influents tels que 
Taylor Swift, Beyoncé, Bruce 
Springsteen et George Clooney 
ont clairement affiché leur 
opposition en soutenant le camp 

démocrate de Kamala Harris.
 Une stratégie de reconquête 

culturelle
La rhétorique employée par 
Trump dans cette annonce révèle 
une ambition de «reconstruction» 
d’Hollywood, qu’il perçoit 
comme ayant décliné au profit 
de la concurrence internationale. 
Sa promesse de «retrouver l’âge 
d’or d’Hollywood» fait écho à 
son slogan politique traditionnel, 
suggérant une volonté d’étendre 
son influence au-delà de la sphère 
politique traditionnelle.
Cette nomination symbolique 
illustre ainsi la persistance des 
tensions entre le pouvoir politique 
conservateur et l’industrie du 
divertissement américaine, 
tout en soulignant la stratégie 
de Trump visant à établir des 
têtes de pont dans un territoire 
traditionnellement hostile à ses 
positions politiques.

Un mégaconcert sera donné à Los Angeles
 pour les victimes des incendies

«Indiana Jones and the Great Circle»
Entre héritage classiqueet renaissance vidéoludique

Hollywood au cœur des tensions politiques  
Trump nomme un triumvirat de stars conservatrices
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Elle a été mariée durant 
près de trente ans à l’une 

des légendes du théâtre et du 
cinéma britannique, Laurence 

Olivier, décédé en 1989.

L’actrice britannique 
Joan Plowright, grande 
dame du théâtre et du 

cinéma aux deux Golden Globes 
et veuve de Laurence Olivier, est 
décédée jeudi 16 janvier à l’âge 
de 95 ans, a annoncé vendredi sa 
famille.

Dans un communiqué, ils ont 
indiqué :»Elle s’est éteinte pai-
siblement (...) entourée de ses 
proches (...) Sa brillante carrière 

restera dans les mémoires de 
nombreuses personnes et ses en-
fants, Richard, Tamsin et Julie-
Kate, leurs familles, ainsi que 
ses nombreux amis la chériront 
toujours.»

Deux Golden Globes

Née en 1929 dans le nord de 
l’Angleterre, Joan Plowright a 
été l’une des comédiennes les 
plus populaires de sa génération. 
Sa carrière commence sur les 
planches dans les années 1950. 
Elle connaît ses premiers suc-
cès avec Les Chaises d’Eugène 
Ionesco ou encore La Paix du 
dimanche du Britannique John 

Osborne.

Le succès l›accompagne éga-
lement au cinéma. Son inter-
prétation dans le biopic Staline 
ainsi que dans la comédie Avril 
enchanté lui vaut deux Golden 
Globes. L›Oscar de la meil-
leure actrice dans un second rôle 
lui échappe de peu en 1993, là 
encore pour son rôle dans Avril 
enchanté.

En 2001, elle publie son auto-
biographie And That›s Not All: 
The Memoirs of Joan Plowright. 
Elle a mis fin à sa carrière en 
2014 après avoir perdu la vue.

Son look est tour à tour charmeur 
et destroy, crooner et rock star : 
l’auteur-compositeur-interprète 
britannique sillonne la pop entre 
chansons de boys band, rythmes 
rock et ballades romantiques.

Dans Better Man, le biopic 
consacré à Robbie Williams, en 
salles le 22 janvier, s’égrènent 
ses chansons depuis son pre-
mier groupe en 1991, le boys 
band Take That à sa carrière solo 
débutée en 1996. Retour avec 5 
tubes planétaires d’une légende 
déjantée de la pop.

1 «Angels» (1997) de l’album 
«Life thru a Lens»

C›est le tube de Robbie Wil-
liams, sa chanson qui restera 
dans les mémoires de la pop. 
Une ballade d›amour. Issue de 
son premier album solo, la chan-
son se classe dans tous les tops 
et le morceau est récompensé du 
Brit Award du meilleur single 
britannique en 1999. Sacre su-
prême pour l›artiste qui rêve de 
devenir une star : lors de son 
concert à Glastonbury, le grand 
festival de musique anglais, 80 

000 personnes entonneront la 
chanson qui débute par I sit and 
wait/Does an angel contem-
plate my fate? (Je m›assois et 
j›attends. Un ange contemple-t-
il mon destin ?). La suite de sa 
carrière est écrite.

2»Feel» (2002) de l’album 
«Escapology»

Dans un vidéo-clip aux airs 
de western et aux paysages du 
Grand Ouest, Robbie Williams 
monte à cheval et prend des 
bains en plein air avant de ren-
contrer, dans la forêt, le grand 
amour. Du rodéo aux scènes 
sensuelles, le kitsch pop à son 
sommet. Sept millions d’albums 
vendus et Robbie Williams 
endosse le costard de crooner. 
Son admiration est sans bornes 
pour les Dean Martin et Frank 
Sinatra, il est avec Feel sur la 
route des showmen américains. 
La preuve, en 2019, c’est sur la 
scène du Wynn Casino de Las 
Vegas qu’il atteindra son rêve.

3»Rock DJ» (2000) de l’album 
«Sing When You’re Winning»

En 2000, un tube peut encore 
devoir sa célébrité à son clip. 
Ce sera le cas de Rock DJ. Prix 

des meilleurs effets spéciaux 
aux MTV Video Music Awards 
en 2001, le clip nous dévoile un 
Robbie Williams de plus en plus 
dénudé, ce qui lui va bien pour 
finir son strip-tease en squelette. 
No Robbies were harmed during 
the making of this video (Aucun 
Robbie n›a été maltraité pen-
dant le tournage de cette vidéo) 
apparaît à la fin du clip. Réussite 
technique à l›image, tube au top 
des charts.

4 «Supreme» (2000) de 
l›album «Sing both ways»

Inspiré par les années 1970, 
Robbie Williams connaît ses 
classiques. Pour Supreme, il cite 
I Will Survive de Gloria Gay-
nor pour l›entame du morceau, 
comme il avait emprunté une 
mélodie de Barry White pour 
Rock DJ ou la musique de James 
Bond pour Millenium. La petite 
histoire des tubes pop raconte 
qu›un soir de réveillon avant le 
décompte de la nouvelle année, 
Robbie Williams a entendu une 
foule chanter I Will Survive. 
D›où cette inspiration.

En décortiquant le morceau, 
on découvre aussi que l›intro 

musicale de ce titre contient 
également un sample d›une BO, 
celle du film français Dernier 
domicile connu, réalisée par le 
talentueux compositeur français 
François de Roubaix. Ce film 
date de 1970.

5 Take That : «Back for 
Good» de l’album «Nobody 

Else» (1995)

Il serait injuste et incomplet 
de ne pas faire figurer Take 
That dans cette liste. Le boys 
band anglais, l’un des premiers 
du genre, a accueilli Robbie 
Williams entre 1991 et 1995, 
comme choriste et danseur, 
l’anglais se sentait un peu à 
l’étroit dans ce costume. Trois 
disques d’or et huit titres classés 
numéro 1 au Royaume-Uni pour 
le groupe n’empêcheront pas 
Robbie Williams de claquer la 
porte ou plutôt d’être gentiment 
congédié par les autres membres 
du groupe. «C’était trop tôt, trop 
vite. J’étais le bébé de la bande», 
confira-t-il plus au sujet de cette 
période. Les addictions, les fans 
hystériques et les discordes dans 
le groupe auront raison des mil-
lions d’albums vendus.

Roshn Front sera le centre de 
tout ce qui est artistique au 
cours des prochaines semaines. 
Le sixième symposium an-
nuel de sculpture Tuwaiq s’est 
ouvert mercredi sur le thème 
«D’hier à aujourd’hui : La joie 
dans la lutte pour la création».

Selon ses commissaires, Se-
bastian Betancur-Montoya et 
Manal Al-Harbi, l’événement, 
qui se poursuivra jusqu’au 8 
février, est une célébration du 
parcours de l’artiste, de la joie, 
de la lutte et de l’accomplisse-
ment qui accompagnent l’acte 
de création.

«J’aborde le commissariat dans 
une optique d’exploration et 
de compréhension de l’idée 
du symposium en tant que lieu 
de partage et de production 
de connaissances», a déclaré 
Mme Betancur-Montoya à Arab 
News.

«Nous travaillons avec des ar-
tistes. Ils travaillent avec leurs 
mains, avec leurs formes et (ce 
sont) le type d’expériences, de 
connaissances et de choses que 
nous produisons ici dans cette 
perspective.

«Je m’intéresse aux processus 
de création des choses et des 

idées. La pierre exige une tech-
nique et chaque artiste aborde 
le bloc de pierre d’une manière 
différente. L’une des premières 
choses qui m’est venue à l’es-

prit a donc été de me demander 
comment rendre cela visible».

Tuwaiq Sculpture se concentre 
non seulement sur les créations 
finales, mais aussi sur le proces-

sus créatif, physique et intellec-
tuel qui les sous-tend.

Betancur-Montoya s’inspire du 
«Mythe de Sisyphe» d’Albert 
Camus, un essai qui se termine 
par cette phrase : «il faut imagi-
ner Sisyphe heureux».

Au lieu de l›interprétation tradi-
tionnelle du mythe selon laquelle 
Sisyphe est puni en faisant rou-
ler le rocher jusqu›en haut d›une 
colline pour le voir redescendre 
encore et encore, Camus a pro-
posé qu›il y ait un but méditatif 
dans l›objectif de la perfection.

La comédienne Joan Plowright, figure du théâtre 
et du cinéma, est morte à l’âge de 95 ans

Robbie Williams est en salles avec «Better Man» 

Le symposium de sculpture Tuwaiq revient à Riyad
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Récemment, Google 
a créé l’événement 
en partageant sur 

ses réseaux sociaux une 
photo spectaculaire du 
désert algérien. Signée par 
le photographe spécialisé 
Hemmal Khalid, l’image 
présente un ciel limpide et 
étoilé au-dessus de l’Ait 
Chribou Eco-dome Village, 
un lieu écotouristique 
original. Avec pour légende 
« Here’s a reminder to look 
up  The Algerian desert », 
la firme de Mountain View 
met en avant l’une des plus 
grandes richesses naturelles 
de l’Algérie : son désert.
Cette mise en avant par une 
plateforme internationale 
souligne l’importance du 
Sahara algérien dans le 
paysage touristique. Au-delà 
de sa renommée déjà bien 
établie, le désert algérien 
profite ici d’une visibilité 
renouvelée, pouvant inspirer 
un regain d’intérêt.
Sur cette photo nocturne, 
un ciel d’une pureté 
exceptionnelle se déploie 
comme une voûte étoilée 
étincelante, offrant un 
spectacle d’une rare 
intensité. Au premier plan, 
plusieurs dômes couleur 
sable se dessinent nettement, 
baignés dans une lueur 
chaleureuse qui contraste 
magnifiquement avec le bleu 
profond de la nuit. Quelques 
touches de végétation, à peine 
perceptibles dans l’ombre, 
rappellent que la vie perdure 
malgré l’environnement 
désertique.
La magie du Sahara: 
un moteur pour le 
développement touristique 
en Algérie
Le Sahara algérien, vaste 
étendue de dunes et de 
paysages spectaculaires, 
s’impose aujourd’hui comme 
une destination phare pour 
les amateurs d’évasion et de 
découverte. Loin de n’être 
qu’un rêve d’aventure, cette 
région joue un rôle stratégique 
dans le développement du 
tourisme en Algérie, offrant 
un potentiel immense tant 
pour les visiteurs que pour 
les populations locales.
L’Algérie abrite l’une des 

parties les plus diversifiées 
et fascinantes du Sahara. Des 
dunes dorées de Timimoun, 
surnommée « la perle du 
Gourara », aux montagnes 
imposantes du Hoggar, 
en passant par les oasis 
luxuriantes de Djanet, chaque 
coin du désert algérien promet 
une expérience unique.
Le Sahara est bien plus 
qu’un décor naturel ; c’est un 
véritable musée à ciel ouvert. 
Les gravures rupestres du 
Tassili n’Ajjer, inscrites 
au patrimoine mondial 
de l’UNESCO, racontent 
l’histoire de civilisations 
millénaires. Les ksars 
(villages fortifiés) de la vallée 
du M’Zab témoignent d’un 
savoir-faire architectural 
exceptionnel et d’un mode 
de vie adapté aux conditions 
extrêmes du désert.
Sahara algérien : 
entre préservation et 
modernisation
Avec une ambition de 
recevoir plus de 12 millions 
de visiteurs d’ici 2030, 
l’Algérie met les bouchées 
doubles pour promouvoir 
le tourisme saharien. En 
2024, l’introduction d’un 
visa délivré à l’arrivée a 
considérablement facilité 
l’accès des touristes étrangers 
au Sud algérien, contribuant 
à une hausse significative 
des visites. Plus de 16 000 
étrangers ont ainsi exploré le 
désert algérien cette année, 
une dynamique qui profite 

directement à l’économie 
locale en générant des 
emplois et en stimulant les 
investissements.
Les agences de voyages 
algériennes, conscientes de 
l’attrait du Sahara, proposent 
désormais des expériences 
variées : randonnées à dos 
de chameau, campements 
sous les étoiles, et visites des 
oasis et villages traditionnels. 
Ces offres séduisent un 
public international en quête 
d’authenticité et de sérénité.
Le développement 
touristique du Sahara algérien 
s’accompagne toutefois de 
défis. La préservation des 
écosystèmes fragiles du désert 
est une priorité absolue. Les 
autorités locales et les acteurs 
du tourisme mettent en place 
des initiatives pour réduire 
l’impact environnemental 
des activités touristiques, tout 
en sensibilisant les visiteurs à 
l’importance de respecter ce 
patrimoine naturel unique.
Par ailleurs, l’implication 
des populations locales 
est un pilier de cette 
stratégie. Les communautés 
sahariennes jouent un rôle 
central dans l’accueil des 
touristes, en partageant 
leurs traditions et en offrant 
des services authentiques. 
La modernisation des 
infrastructures, comme la 
construction de routes ou de 
centres d’accueil, contribue 
à renforcer l’attractivité de la 
région tout en respectant son 

identité culturelle.
Le Sahara algérien : « une 
destination touristique 
encore sous-estimée »
Si l’image de Google a 
braqué les projecteurs sur 
une partie du désert, le 
tourisme dans le Sahara 
algérien était loin d’être une 
terra incognita selon National 
Geographic. Les férus de 
grands espaces, d’histoire et 
de culture connaissent depuis 
longtemps la renommée 
de cités comme Ghardaïa, 
carrefour pittoresque où 
se mêlent tradition et 
architecture singulière.
En effet, le tourisme 
saharien en Algérie n’est 
pas un phénomène nouveau. 
Ghardaïa, ville emblématique 
nichée au cœur de la vallée du 
M’Zab, en est l’un des joyaux 
les plus éclatants.
Un tourisme naissant mais 
prometteur
À Ghardaïa, par exemple, les 
traditions sont omniprésentes, 
mais la modernité fait 
progressivement son 
apparition. Hassissane 
Hadjsmael, un habitant 
local, illustre cette dualité en 
guidant les visiteurs à travers 
les ruelles jusqu’à un musée 
improvisé, tout en évoquant 
fièrement sa télévision 
plasma dans un appartement 
d’inspiration traditionnelle.
En périphérie de la ville, 
les palmeraies, autrefois 
pilier de l’économie locale 
grâce à la production de 

dattes, se réinventent. Les 
anciennes maisons d’été 
se transforment alors en 
maisons d’hôtes, accueillant 
des voyageurs venus des 
quatre coins du monde. Ces 
visiteurs, souvent attirés par 
l’authenticité et l’hospitalité 
locale, découvrent une 
culture chaleureuse, marquée 
par des échanges sincères et 
spontanés.
Pour les touristes étrangers 
comme Katelyn Jarvis, 
conseillère en investissement 
venue de Cincinnati, le 
Sahara algérien incarne 
une aventure humaine 
exceptionnelle. « Presque 
toutes nos interactions avec 
les locaux se sont terminées 
par une invitation à visiter 
leurs villes ou à partager un 
repas chez eux », confie-
t-elle. Cette hospitalité 
naturelle est l’un des grands 
atouts de la région.
Rostom Labchek, propriétaire 
d’une maison d’hôtes à 
Ghardaïa, incarne l’espoir 
et la vision de nombreux 
entrepreneurs locaux : « 
J’ai récemment obtenu mon 
permis pour accueillir des 
étrangers, et j’espère qu’ils 
seront plus nombreux à venir. 
» Les visiteurs profitent 
d’expériences uniques, 
comme écouter des musiciens 
touaregs jouer du oud sous 
les oliviers, ou déguster des 
plats traditionnels dans une 
tente berbère.

Google met le Sahara algérien sous les feux des 
projecteurs avec une image à couper le souffle


